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DA est le Nissab de la
Zakat pour l’année de

l’Hégire.

395.250,00 20 9
tonnes de fournitures

scolaires pour les
enfants de Ghaza en

Palestine.

milliards DA affectés aux
travaux d'entretien et

d'aménagement de cer-
taines écoles primaires.
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"C’est un engagement que le gouvernement prend très au
sérieux. Des moyens  colossaux sont mis en œuvre pour

concrétiser cet objectif. Je vais vous fournir deux chiffres qui
le montrent : en 2012, le secteur de l’habitat a consommé 215

milliards de dinars ; nous allons clôturer l’année 2014 avec 656
milliards de dinars consommés. Vous voyez, le gouvernement

ne se contente pas de promesses."

Abdelmadjid Tebboune : 

Une équipe d’archéologues entame des fouilles sur le site de Madaure

Les relations historiques entre Mascara et Bouira à
l’époque de l’Emir Abdelkader ont été mises en exer-
gue, à la faveur de la semaine culturelle de cette
wilaya de l'est algérien, clôturée jeudi à la maison de
la culture Abi Ras Ennaciri de Mascara.
Des documents, présentés par le commissariat du
festival local des cultures populaires de Bouira, met-
tent en avant les liens entre les deux régions durant
la résistance populaire menée par l’Emir contre l’oc-
cupant français. Ils évoquent, entre autres, la visite
du fondateur de l’Etat algérien moderne à Bouira,
durant les premières années de la résistance, où il a
été accueilli avec enthousiasme par la population
locale qui avait pris part au combat contre l’occupant
français sous la direction de Hadj Saïdi.
L’Emir Abdelkader avait proposé, aux habitants de
Bouira qui lui ont fait allégeance, de désigner Ahmed

Ben Salem Debissi comme son représentant dans
cette région, connue sous l'appellation Bordj Hamza,
laquelle regroupe le Djurdjura, la Soummam et le
Biban oriental, soit de grandes parties des wilayas
de Tizi-Ouzou, Béjaïa, Bordj Bou-Arréridj et Bouira,
selon les documents mis à la connaissance du pub-
lic mascari. Parmi les déclarations, contenues dans
le discours de l’Emir devant les habitants de la
région et exposées durant la semaine culturelle de
Bouira à Mascara, celles incitant au djihad et exhor-
tant au respect et à la préservation des traditions. "Je
ne cherche pas à changer vos traditions ou invalider
vos lois et vos rituels", déclarait-il. "Donne-nous Ben
Salem et prend de nous la zakat et conduit nous con-
tre les hérétiques. Nous sommes vos enfants, vos
soldats et vos sujets", avaient-ils répondu en
acquiesçant sa proposition. 

Une équipe de l’institut d’archéologie de l’Université
d’Alger 2 a entamé, dimanche, des fouilles sur le site
de l’antique Madaure, dans la commune de
M’daourouch (47 km au sud de Souk Ahras), a-t-on
constaté.
Selon le responsable de cette équipe composée de
trois universitaires, Brahim Bourahli, ces fouilles
sont les premières depuis celles effectuées entre
1905 et 1932 par les Français Albert Joly et Marcel
Christophel.
L'universitaire a souligné que cette opération, initiée
en coordination avec l’Office national de gestion et
d’exploitation des biens culturels protégés,
(OGEBC), vise à ‘’situer le noyau principal de la ville
pour déterminer ensuite les murs d’enceinte, le

réseau routier et le tissu urbain’’.
Les fouilles devront également permettre d’évaluer
la population, de connaître la vie religieuse, de
rassembler les inscriptions latines et d’étudier la vie
économique de la cité qui comprend surtout des
pressoirs d’olives, des silos à grains et des thermes,
selon le même chercheur qui a affirmé que ces
recherches sont ‘’l’aboutissement des nombreuses
questions que ce site n’a de cesse de poser aux
archéologues’’. Le responsable local de l’OGEBC,
Nasreddine Assoul, a indiqué, pour sa part, que ces
fouilles permettront de ‘’réécrire par des Algériens
l’histoire ancienne et le passé de cette région
frontalière qui abrite d’importants vestiges, à
Madaure, mais également Khemissa et à Taoura’’.

Quelque 3.000 personnes devront prendre part au
premier Congrès international féminin "Pour une
culture de paix" sur le thème "Paroles aux femmes"
qu'abritera le Centre des conventions d'Oran (CCO)
Mohamed-Benahmed du 28 au 31 octobre courant.
Ce congrès est présenté comme une première mon-
diale, organisée côté algérien par la Fondation pour
le développement méditerranéen "Djanet El Arif",
basée à Mostaganem et présidée par Cheikh Khaled
Bentounes, et un partenaire étranger, en l’occur-
rence l’ONG Organisation Internationale Soufie
Alawiya (AISA), a-t-on appris, dimanche, auprès des
organisateurs.
Devant réunir des femmes des quatre coins du
monde, il se propose d’ouvrir le débat religieux sur
"l’image de l’islam dans la société, une image ternie
par toute cette violence commis au nom de l’islam",
lit-on dans un communiqué des organisateurs.
Cette première édition du congrès sera dédiée à l'é-
tude de cinq axes, dont le premier "Regards croisés"
traitera "des stéréotypes du féminin-masculin ancrés
dans l’imaginaire collectif, reflétant l’image rigide et
réductrice de la femme à ses seules apparences,
créant un déséquilibre de l’être, de la société et une
opposition de genres qui s’accentue".
"Par les différents regards croisés que l’humanité
porte sur le féminin et par un retour à la conscience

de l’unité originelle,œuvrons pour une réconciliation
du féminin avec le masculin", indiquent les organisa-
teurs.
Le second axe "Ethique et Education" s’interrogera
sur les voies et les moyens de promouvoir une édu-
cation consciente pour transmettre les valeurs
humaines et sur la manière de "faire de nos enfants
des êtres libres et responsables, dans une société
malade du consumérisme". Le Congrès fera sienne
une pensée de Nelson Mandela : "Celui qui tient les
clés de l'éducation tient les clés du monde".
Le troisième axe "Tradition et modernité : mariage
ou divorce ?" abordera le sens des valeurs humaines
et universelles. Les congressistes débattront sur le
thème : "Comment mettre en lumière les valeurs et
les sagesses partagées par tous, afin de bâtir ensem-
ble un monde de paix".
Le quatrième axe "Voilement et dévoilement" s’in-
téressera aux femmes qui souhaitent aujourd’hui
poser les bases d’un dialogue ouvert et constructif
sur le sens du cultuel, culturel et spirituel du voile-
ment et dévoilement. Les organisateurs du Congrès
se fixent comme objectif de lever les tabous qui se
sont greffés au fur et à mesure de l’histoire et de
déconstruire toutes les "fausses vérités" cumulées
au sujet de la femme pour lui permettre de se réap-
proprier son histoire, son droit et sa dignité.

3.000 participants attendus au Congrès international féminin à Oran

Les relations entre Bouira et Mascara à l’époque de l’Emir Abdelkader revisitées
La plus grande sculpture
sous-marine du monde
veille sur les océans

Lundi 20 octobre, le sculpteur Jason
DeCaires Taylor a révélé sa dernière
création, la plus grande sculpture sous
l'eau jamais réalisée. Cette sculpture de
60 tonnes est une commande du centre
de protection marine Sir Nicholas
Nuttall et a été immergée aux larges
des eaux de Nassau, aux Bahamas.
"C'était un immense défi”, reconnaît
l'artiste contacté par Le HuffPost. “La
seule façon de le réaliser était de con-
struire la sculpture par section, et de les
assembler sous l'eau. Le grutier ne pou-
vait pas voir ce que faisait l'équipe
immergée à cause des vagues, alors on
a dû mettre au point un système de
communication par codes.
Heureusement, il faisait beau", ajoute
Jason DeCaires Taylor, non sans
humour.
Le nom de la sculpture ? Ocean Atlas,
en référence au Titan de la mythologie
grecque, chargé de porter le monde sur
son dos. La jeune fille représentée par
Jason DeCaires Taylor supporte cette
fois l'océan.
"Souvent, les sculptures monumentales
sont inspirées d'icônes politiques ou
religieuses. Là, j'aimais l'idée que ce
soit une simple jeune fille des Bahamas
qui deviennent la protectrice de son
futur environnement". C'est, en effet,
une jeune étudiante locale du nom de
Camilla qui a servi de modèle.
Le moule a été découpé au laser en
Grande Bretagne, avant d'être livré aux
Bahamas. La sculpture a été crée en
matériau au PH-neutre, le but étant
qu'elle devienne un récif où pourra se
développer le corail, et où une véritable
bio-diversité pourra se créer. Haute de
cinq mètres, un drapeau est situé à la
surface pour prévenir les bateaux.
Jason DeCaires Taylor a décidément
vraiment pensé à tout. C'est que c'est
déjà lui qui était à l'origine du musée
sous l'eau du Mexique. Sa réinterpréta-
tion d'Atlas n'est donc pas vraiment un
coup d'essai, mais sans doute un coup
de maître !

Le premier pont au monde
reliant deux sommets

Il s'agit, ni plus ni moins, du "premier
pont suspendu au monde qui relie deux
sommets". Long de 107 mètres et large
de 80 centimètres, il relie le sommet du
Scex Rouge à celui du glacier des
Diablerets en Suisse.
"Nos hôtes peuvent désormais jouir
d'une vision panoramique sur le Cervin,
le massif du Mont Blanc, l'Eiger, le
Mönch, la Jungfrau, qui est unique en
son genre", vante le communiqué de la
compagnie Glacier 3000, qui a constru-
it le pont pour un coût de 1,5 million
d'euros. Celui-ci peut supporter 300
personnes à la fois, mais le nombre est
limité à 150 pour des raisons de confort.
Malgré tout, cet ouvrage ne plaît pas à
tout le monde. L'organisation de pro-
tection des Alpes Moutain Wilderness,
regrette ainsi qu'un "Disneyland alpin
puisse être construit ici, en dehors de la
zone à bâtir", indique la Tribune de
Genève.



PAR FAYÇAL ABDELGHANI

E n tout l'Etat a dépensé pour l'année
2014 près de 3600 milliards de
dinars pour les augmentations de
salaires. Ce sont les corps de l'ad-

ministration (Police, Protection civile,
corps communs des institutions
publiques…) qui en ont bénéficié le plus.
Une démarche qui ne fait pas l'unanimité
chez certains experts qui considèrent que «
l'Etat dépense toutes ses ressources » et
cède « aux pressions de la rue suite au
mécontentement que provoquent de cer-
taines catégories professionnelles ». C'est
le cas de le dire pour l'impact qui va se
traduire par le renforcement du déficit du
budget de l'Etat qui continue de puiser sur le
trésor public pour satisfaire les besoins
salariaux. Pour l'économiste Kouider
Bentaleb « la masse salariale prise en
charge par le budget de l'Etat a été estimée
par ailleurs à 2600 milliards de dinars en
2013, selon les données du ministère des
Finances, elle devrait dépasser très large-

ment le cap des 40 milliards de dollars l'an-
née prochaine compte tenu  des augmenta-
tions de salaires déjà prévues ». C'est
énorme pour l'Etat qui ne voit de solution
politique que de renchérir les salaires pour
acheter la paix sociale. Une partie des
revenus qui provient des hydrocarbures est
destiné à la masse salariale qui ne cesse
d'évoluer.  Il est à prévoir également
d'autres dépenses de salaires dans le cadre
du recrutement de plus de 100 000 fonc-
tionnaires sur 2 ans (2014 et 2015), ce qui
aura des résultats néfastes sur l'équilibre
budgétaire de l'Etat. Pour un syndicaliste
comme Amar Takjout qui est responsable
UGTA de la filière textile « le problème des
salaires ne changera pas. Il y a les salaires
et tout ce qui s'ensuit comme taxes payées
par les consommateurs. Ce sont autant
d'éléments sur lesquels il y a lieu d'inter-
venir». Ce dernier estime qu'actuellement «
le dossier des salaires trouvera son issue
dans l'économie productive, c'est-à-dire
dans la relance de la production et la pro-

motion des filières porteuses en dehors des
hydrocarbures». Autrement dit, on aug-
mente les salaires qu'aux secteurs rentables
qui génèrent la recette pour le trésor. Même
quelques députés ont signalé récemment
que « la politique salariale de l'Etat doit
être repensée» faisant allusion à la récente
mesure d'augmenter le corps des policiers.
Mais ce qui est craindre, notent d'autres

observateurs politiques, ce sont les
retombées de l'augmentation de certaines
taxes sur les  ménages. La TVA, l'IBS  et
d'autres impôts seront plutôt élevés pour
l'année 2015. Les citoyens devront mettre la
main à la poche pour la consommation
domestique. Et c'est là que le pouvoir
d'achat sera menacé encore une fois.

F.A
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FLN

Les mouhafedh de la discorde
PAR  KAMAL  HAMED

L a direction  du FLN  est à la peine
dans l’opération d’installation de
nouveaux mouhafadh. En décidant
de créer de nouvelles mouhafadha

et de les pourvoir par  conséquent de nou-
veaux responsables, le secrétaire général
du FLN, Amar Saadani, rencontre moult
difficultés. Car cette décision a  provoqué
des remous au sein du parti comme l’attes-
tent les  résistances émanant de la base mil-
itante. Ce qui vient de se passer à Batna
illustre on ne peut mieux cette situation.
Avant-hier des escarmouches ont opposé
des militants du vieux pari dans la capitale
des Aurés en marge, justement, de l’instal-
lation du nouveau mouhafadh. Des heurts
qui en disent long sur le dépit d’une frange
de la base et des cadres qui voient d’un
mauvais œil cette  restructuration qui s’est
accompagnée avec  la nomination de nou-
veaux mouhafadh. Ce n’est pas la première
fois  que les militants s’opposent à cette
nouvelle démarche du secrétaire général du

FLN. Dès l’entame de cette opération au
mois d’août passé  avec la nomination d’un
nouvea mouhafahd à Relizane, la base a
fait montre de son opposition.  La création
de nouvelles mouhafadha  ou le limogeage
des mouhafadh  sont perçus comme une
manœuvre de Amar Saadani à la veille de
la tenue du prochain congrès du parti
prévue dans quelques mois. A travers cette
opération Saadani, dit-on, compte asseoir
sa mainmise sur le FLN et mettre ainsi tous
les atouts de  son côté lors du prochain
conclave. Au sein du parti il se dit que les
victimes de cette restructuration sont
surtout les partisans de l’ancien secrétaire
général, Abdelaziz Belkhadem. Ce dernier,
tombé en disgrâce, notamment  après avoir
subi les foudres du président de la
République et néanmoins président d’hon-
neur du parti, n’aura ainsi aucun atout à
faire valoir lors du prochain congrès. En
tout cas,  dans  cette  affaire Saadani est
accusé de faire la part belle aux partisans
de Ali Benflis. Selon Abderrahmane

Belayat  de nombreux nouveaux
mouhafahd ont soutenu ouvertement la
candidature     de Ali Benflis lors des
dernières élections  présidentielles du 17
avril. Les militants de la wilaya de Batna
partagent cette opinion puisque un des nou-
veaux mouhafahd a fait partie de  la direc-
tion de la campagne  électorale de Ali
Benflis. Belayat  est revenu sur scène après
un long silence. Dans une déclaration à un
confrère, celui qui se présente toujours
come le coordinateur du parti et qui ne
reconnaît pas la légitimité de Saadani, a
annoncé l’installation d’une commission
nationale de préparation du prochain con-
grès. Une commission parallèle donc à
celle installée par Amar  Saadani au mois
de juin dernier lors d’une session houleuse
du  comité central  tenue à l’hôtel El
Aurassi.  Lors de cette session, les partisans
de Belkhadem, dot faisait partie Belayat,
ont été empêchés d’assister aux travaux.
Par ailleurs les soucis de Saadani ne s’arrê-
tent  pas  uniquement à cette question des

nouvelles mouhafadha.  En effet, selon des
sources parlementaires,  le chef du groupe
parlementaire du parti à l’APN, Tahar
Khaoua,  nommé pourtant par le secrétaire
général, est fortement contesté par une
partie des députés. Les députés  font pres-
sion sur Saadani pour qu’il nomme un nou-
veau responsable du groupe parlementaire.

K.H.

RECHERCHE SCIENTIFIQUE 

Les brevets délivrés rarement exploités 
PAR INES AMROUDE 

L e nombre de brevets réellement
exploités en Algérie ne dépasse pas
0,1% d'une centaine de brevets
délivrés annuellement, a révélé,

hier, le directeur général de la recherche et
du développement technologique au min-
istère de l'Enseignement supérieur et de la
Recherche scientifique,Abdelhafid
Aourag. "Une centaine de brevets sont
délivrés annuellement en Algérie, mais en
terme d'exploitation, 0,1% seulement le
sont réellement", a affirmé M. Aourag sur
les ondes de la chaîne III de la radio
nationale. Selon M. Aourag, la respons-
abilité de la concrétisation de ces projets
brevetés revient en premier lieu aux
acteurs socio-économiques et non pas à sa
direction et ce, par la réalisation de ces
projets à travers des start-up ou des spi-
ders. "Quelle est la finalité d'un brevet qui

reste au tiroir" s'est interrogé M. Aourag,
ajoutant qu'"il est important aujourd'hui
que ces brevets puissent être exploités, une
démarche qui encouragera certainement
la compétitivité entre les chercheurs", a t-il
ditIl a incité, dans ce cadre, les investis-
seurs a surpasser leurs "complexes"vis a
vis des chercheurs algériens qui "ont prou-
vé leurs compétences". "Il faut qu'on fasse
confiance au chercheur algérien qui a
démontré ses capacités ainsi qu'à son pro-
duit", a insisté l'invité de la rédaction de la
chaîne III. S'agissant des chercheurs
algériens à l'extérieur du pays, M. Aourag
a fait savoir que "sur les 5000 chercheurs
qui exercent dans des universités et des
centres de recherches étrangers, il n’y a
qu'une centaine seulement qui participent
réellement à l'effort national", réitérant par
l'occasion le soutien de son secteur à ces
derniers à condition qu'ils présentent "des

vrais projets structurants qui représentent
une valeur ajoutée pour le pays". Il a cité à
titre d'exemple, les 34 chercheurs algériens
qui participent à la station spatiale interna-
tionale, ce qui fait de l'Algérie le seul pays
arabe et africain prenant part à cette méga
structure.D'autre part, M. Aourag a évoqué
le salon national des drones qui débutera
vendredi prochain, et qui verra l'exposition
de quatre drones 100% algériens.Lors de
ce salon, le grand public découvrira égale-
ment d'autres inventionspurement algéri-
ennes, à l'instar d'un laser de marquage
développé par des chercheurs algériens, un
outil qui est devenu indispensable pour
garantir la traçabilité des produits sur le
marché et leur authenticité. Le coût de ce
produit national est "trois fois moins cher
que son équivalentétranger", s'est t-il
enorgueilli.

I.A

Le déficit budgétaire risque d’être à la hausse

LES AUGMENTATIONS DE SALAIRES POINTÉES DU DOIGT

L'Etat dépense sans contrepartie
Les augmentations de salaires coûtent beaucoup à l'Etat. Certains

critiquent la démarché de promouvoir les salaires de certaines
catégories socio-professionnelles sous le diktat de la rue.

POUR UNE JUSTICE DE QUALITÉ 

Appel  à une 
évaluation de la gestion
Une justice de qualité implique nécessaire-

ment une évaluation de sa gestion, de son
organisation et de sa capacité à répondre
aux besoins des justiciables et des citoyens
en général, a affirmé lundi à Alger le
Directeur général du centre de recherches
juridiques et judiciaires, Ahmed Chafii. 
Intervenant lors d'une conférence sur "La
qualité de la justice", organisée dans le
cadre du programme de soutien à la mise
en œuvre de l'accord de partenariat entre le
Centre de recherches juridiques et judiciai-
res et l'Union européenne (UE), M. Chafii a
souligné que la qualité et l'efficacité étaient
des facteurs de force à même de garantir la
qualité de la justice. "Une justice de qualité
s'apprécie à la mesure de son rôle en tant
qu'institution publique au service du
citoyen, mais aussi de sa qualité d'institu-
tion judiciaire à caractère spécifique", a-t-il
estimé. En sa qualité d'institution publique,
"la justice doit être accessible à tous à tra-
vers un guichet unique à même de prendre
en charge les préoccupations des citoyens
et de renforcer l'aide judiciaire", a-t-il ajouté.
En tant qu'institution judiciaire, son rôle "se
manifeste notamment par l'organisation
des juridictions, la qualification du person-
nel et le respect du principe d'égalité devant
la justice", a expliqué M. Chafii.  De son
côté, M. Mustapha Moudjadj, sous-direc-
teur à la Direction générale de la moderni-
sation de la justice au ministère, a évoqué la
modernisation de la justice en Algérie qui a
enregistré d'importants acquis depuis 2003,
citant à titre d'exemple les nombreux pro-
jets engagés au niveau des juridictions à
travers le territoire national. M. Moudjadj a
rappelé la création de certains logiciels et
applications pour gérer les dossiers judiciai-
res outre l'informatisation et la création des
guichets électroniques. R.N 
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L e directeur du Centre africain d'é-
tudes et de recherche sur le terror-
isme (CAERT), Francesco Madeira
a salué , hier, le rôle "important"

joué l'Algérie dans lutte contre le terror-
isme, soulignant qu'elle avait une "vision

claire" sur le sujet depuis les années 1990.
"Je salue le rôle qu'a joué et continue à
jouer l'Algérie dans lutte contre le terror-
isme. A l'heure où personne ne mesurait
quelle était la magnitude de la menace à
laquelle l'Afrique était confrontée, durant
les années 90, l'Algérie avait déjà la vision
claire de ce qui allait se passer", a déclaré
M. Madeira, à l'ouverture du symposium
de l'Union africaine (UA) sur les victimes
d'actes terroristes. Le directeur du CAERT
a rappelé que l'Algérie avait abrité en 1999
la réunion du sommet de l'UA ayant adop-
té la convention sur la prévention et la lutte
contre le terrorisme, ajoutant qu'elle avait
pris toutes les mesures nécessaires pour

commencer à s'organiser, à travers notam-
ment la mise en place du CAERT.
Evoquant le rôle important dévolu à la
société civile dans la lutte contre le terror-
isme (d'où l'objet de ce symposium), il a
affirmé la volonté de l'UA de travailler
avec toutes les associations de victimes du
terrorisme pour les aider à s'organiser en
vue de mieux comprendre le problème.
"Nous allons œuvrer pour les aider à sor-
tir des traumatismes qu'ils avaient subis et
en même temps voir s'ils peuvent con-
tribuer à l'avenir à la lutte contre le terror-
isme", a-t-il soutenu, précisant que "nous
avons besoin des yeux et des oreilles de la
société civile pour maintenir la paix et la

stabilité dans le continent".
M. Madeira a affirmé que les terroristes

"n'avaient pas de cause" et avaient  pour
objectif la "destruction des pays et des
sociétés", soulignant la nécessité de s'or-
ganiser, de dialoguer et de se concerter
avec la société civile afin "d'empêcher à
tout prix qu'elle soit enrôlée et recrutée".
"Il faut un partenariat solide avec la
société civile pour que les terroristes
n'aient pas où se cacher", a-t-il dit.   Les
travaux du symposium, qui s'étalent sur
deux jours, se poursuivent à huis clos et
seront sanctionnés par la tenue d'une con-
férence de presse aujourd'hui . 

L.B 

PAR LAKHDARI BRAHIM 

P lusieurs interventions et exposés
sont prévus lors de ces assises qui
traiteront notamment du "Cadre
international pour le soutien et

l'assistance aux victimes", "Initiatives,
pratiques et modèles nationaux de soutien
aux victimes", "L'expérience des victimes
et de leurs associations: défis et opportu-
nités" ainsi que du "Rôle des victimes et
des associations des victimes dans la
prévention du terrorisme et de l'ex-
trémisme violent". Les experts africains et
étrangers ainsi que les représentants de la
société civile évoqueront également aux
côtés des représentants d'organisations
régionales et internationales "La réponse
de la justice pénale aux victimes du terror-
isme", "Le cadre régional et international
pour le soutien et l'assistance aux vic-
times" et "Les actions futures : établisse-
ment du réseau africain des associations
des victimes et les activités de suivi".
S'exprimant à l'ouverture des travaux du
symposium prévu sur deux jours, le
directeur du CAERT, Francesco Madeira,
a rappelé que le continent africain, dans
différentes régions (Ouest, Est et Sahel) a
été le témoin d'une recrudescence des
activités et attaques terroristes.

"Des actes terroristes dans certains Etats
africains et d'autres régions ont gravement
touché les communautés et entravé les
efforts de développement et consolidation
de la paix", a notamment regretté M.
Madeira, affirmant que les efforts
régionaux et internationaux sont plus axés
sur "les besoins et le rôle des victimes des
actes terroristes". Il s'agit notamment, à

travers ce symposium dont les travaux se
déroulent  à huis clos, d'instituer les sys-
tèmes nationaux d'assistance aux victimes
du terrorisme et la prise en charge de leurs
besoins et de leurs familles et faciliter leur
retour à une vie normale  M. Madeira a
saisi cette occasion pour appeler les
société civiles à contribuer à la sensibilisa-
tion quant aux dangers du terrorisme, d'où

la nécessité d'aider à la lutte contre ce
phénomène transfrontalier.  Il a également
rappelé les efforts déployés par les Etats en
matière de lutte contre le terrorisme qui
doit être, à travers l'intensification de la
lutte et l'utilisation des moyens adéquats,
éradiqué et éliminé du continent.Le
responsable du CAERT a, dans ce con-
texte, salué le rôle "important" joué par
l'Algérie dans la lutte contre le terrorisme
et qui continue dans son action, soulignant
qu'à "l'heure où personne ne croyait quelle
était la magnitude de la menace", ce pays
d'Afrique avait déjà la "vision claire".
"Je salue le rôle de l'Algérie dans la lutte
contre le terrorisme. A l'heure où personne
ne mesurait la magnitude de la menace à
la quelle l'Afrique était confrontée, durant
les années 90, l'Algérie avait déjà la vision
claire de ce qui allait se passer", a déclaré
M. Madeira. De son côté, le représentant
du ministère des Affaires étrangères,
Hacene Karma, a mis en exergue le "sou-
tien" du gouvernement algérien à cette
rencontre qui aboutira à des recommanda-
tions à même de clarifier davantage les
mesures à prendre pour une meilleure
prise en charge des besoins des victimes
des actes terroristes. 

L.B 

DÉBUT À ALGER D'UN SYMPOSIUM SUR LES VICTIMES D'ACTES TERRORISTES

Bannir l'extrémisme violent 
Des experts et spécialistes se penchaient, hier, à Alger sur les questions liées à la promotion et la protection des droits des

victimes du terrorisme, à la faveur d'un symposium sur "les victimes  d'actes terroristes", organisé par l'Union africaine dans le
cadre des activités du Centre africain d'études et de recherche sur le terrorisme (CAERT).

MENACE  TERRORISTE 

La vision claire de l'Algérie saluée  

A TRAVERS PLUSIEURS WILAYAS DU PAYS 

Plus de sept quintaux de kif traité saisis 

LUTTE ANTITERRORISTE

Deux terroristes
abattus à Jijel

Deux terroristes ont été abattus et
deux   fusils automatiques de type
kalachnikov ont été récupérés diman-
che à Jijel,  a indiqué un communiqué
du ministère de la Défense nationale
(MDN), rendu public  lundi.          "Dans
le cadre de la lutte antiterroriste et
contre le crime organisé,  deux terro-
ristes ont été abattus et deux  fusils
automatiques de type  kalachnikov ont
été récupérés suite à une embuscade
tendue par un détachement des forces
de l'Armée nationale populaire (ANP),
relevant du secteur opérationnel  de
Jijel/ 5ème Région Militaire, hier 26
octobre 2014 à 19H00 au lieu dit
Mechtet  Oulad Amrane dans la com-
mune d'Echehna", a souligné le MDN
dans son communiqué.
L'opération, a précisé la même source,
"s'est soldée également par la  récupé-
ration d'une  paire de jumelles, trois
grenades, des téléphones  portables et
d'autres objets". Par ailleurs, et au
niveau de la 4ème Région militaire, un
autre détachement  des forces de
l'ANP a appréhendé, le même jour à
21h, quatre contrebandiers  de natio-
nalité algérienne et saisi un véhicule
tout-terrain, suite à une  patrouille de
reconnaissance près de la localité
d'Amamoken à Djanet, wilaya  d'Illizi,
a-t-on ajouté

APS 

P lus de sept quintaux de kif traité
ont été saisis par les services de la
Gendarmerie nationale relevant
des wilaya de Tlemcen et de

Biskra, indiquait, hier,  le Commandement
de la Gendarmerie nationale dans un com-
muniqué.   A Tlemcen, il a été procédé à la
saisie de 7 quintaux et 30 kg grâce au
numéro vert 10.55.  En effet, suite à un
appel d'un citoyen sur le 10.55 pour aviser
qu'un véhicule de tourisme venait de pren-
dre feu sur la route, reliant Aïn-Fetah au
village Sidi Ali Ben Zemmoura de la
même commune que les gendarmes ont
découvert à son bord 7 quintaux et 30 kg
de kif traité, précise la même source. A
Biskra, les gendarmes de la brigade de
Chetma ont interpellé, suite à un mandat
de perquisition, une personne et saisi dans
son domicile au centre-ville de localité, 4
kg et demi de kif traité. Toujours dans le
cadre de la lutte contre la criminalité et de
la contrebande, les services de la gen-

darmerie ont saisi 15.720 litres de carbu-
rants dans les wilayas de Tlemcen, El-
Oued ainsi que dans les frontières est,
abandonnés par les contrebandiers.
Les gardes-frontières de Boukanoune et
Sidi-Boudjnane (Tlemcen) ont récupéré
lors de patrouilles à proximité de la bande
frontalière, un véhicule de marque
Mercedes, 70 cartouches de cigarettes
étrangères et 10.920 litres de carburant.
A El Oued, les gardes-frontières de Taleb-
larbi (El-Oued) ont récupéré lors d'une
patrouille à proximité de la bande frontal-
ière, 3.000 litres de carburant. Pour ce qui
est des frontières Est, les garde-frontières
de Sidi Salah (Souk Ahras), Bordj
Boulares (El Taref) ont récupéré lors de
patrouilles à proximité de la bande frontal-
ière, 94 chèvres, 10 quintaux de son et
1800 litres de carburant. Concernant l'im-
migration irrégulière, les gendarmes de la
brigade d'In-Amenas (Illizi)  en dispositif
de barrage permanent, dressé sur la route,

reliant Ouargla à Illizi, ont immobilisé 2
véhicules de marque Toyata Yaris et
Hyndai Accent, conduits par 2 Algériens,
ayant à leurs bords 9 ressortissants syriens
en situation régulière, se dirigeant vers
Debdeb. Les gardes-frontières ont
appréhendé aussi, lors d'une patrouille à
proximité de la bande frontalière, un
citoyen qui tentait de franchir illégalement
le tracé frontalier pour regagner le terri-
toire libyen. Les gardes-frontières de
Debdeb ont, en outre, interpellé 4 immi-
grants clandestins à bord d'un véhicule de
marque Toyota. Par ailleurs, un nouveau-
né de sexe masculin, enveloppé dans un
coupon de tissu a été découvert abandonné
devant l'usine de marbre en bordure de la
route entre Sidi-Moussa et Baraki.   il a été
pris en charge par les services de l'hôpital
Nefissa Hamoud (Hussein-Dey), conclut
le communiqué de la Gendarmerie
nationale.  

I.A

L’Algérie a payé un lourd tribut face à la violence terroriste



PAR SADEK BELHOCINE

L a Tunisie est revenue de loin. Dans le calme et la
sérénité, malgré la menace terroriste, les Tunisiens
ont voté, dimanche, pour élire le Parlement

Quatre années après la révolution du jasmin et bien des
évènements qui ont failli les précipiter dans le chaos, les
Tunisiens ont relevé le défi de la démocratie. La deux-
ième République tunisienne est née, certes dans la
douleur, mais la mise en place, à la faveur de ce scrutin,
des institutions démocratiques et pérennes, balise la
feuille de route des Tunisiens.
Les partis Nidaa Tounès et Ennahda viennent en tête des
premiers résultats, non officiels, des élections législa-
tives en Tunisie. Les premiers résultats officiels des
élections législatives tunisiennes n’étaient attendus que
pour hier soir, mais dès dimanche soir, les premières
estimations annonçaient un partage de la future assem-
blée entre Nidaa Tounès et son rival le parti Ennahda.
Les pronostics se sont avérés juste. 
La bipolarisation de la vie politique en Tunisie se con-
firme. Ainsi, selon les estimations, Nidaa Tounès pour-
rait avoir emporté 83 sièges (38,24 % des voix), contre
68 pour Ennahda (31,35 %), qui perdrait ainsi 21 sièges
par rapport à 2011.  
Viendrait ensuite, en 3e position avec 17 sièges (7,83
%) L’UPL de Slim Riahi, richissime homme d’affaires,

propriétaire du Club africain de football. 
Il devance le Front populaire de Hamma Hammami
(extrême gauche, 12 sièges, 5,55 % des voix). Premier
enseignement à tirer : aucun parti ne serait en capacité
de former une majorité seul, si les résultats sont con-
firmés par l’ISIE, l’instance supérieure indépendante
des élections, chargée de l’organisation du scrutin. A la
faveur de ces résultats, Nida Tounes qui enregistre un
léger avantage par rapport à Ennahdha, parti ayant
obtenu le plus grand nombre de voix lors des élections
de l’Assemblée nationale constituante d’octobre 2011,
va devoir néanmoins travailler dans un paysage poli-
tique  nettement plus équilibré que celui dans lequel
avait activé Ennahda. Il n’avait pas de rival plus simple-
ment. 
Le Parlement tunisien comptant 217 membres, aucun
camp ne semble en mesure de disposer seul d'une
majorité absolue, ce qui devrait ouvrir une période de
tractations entre partis en vue de former un gouverne-
ment de coalition. 
Elu triomphalement en 2011, date du premier scrutin
libre après la chute de Ben Ali, le mouvement a connu
deux années difficiles au gouvernement, marquées par
un échec économique, des assassinats politiques et une
montée du terrorisme. 
Et également quelques dérives de gouvernance qui ont

eu un impact certain sur  le moral des  Tunisiens dés-
abusés par la politique menée par le mouvement
Ennahda. Des dérives qui se sont révélées lourdes de
conséquence sur l’évolution du parti qui a perdu une
partie de son électorat et un certain recul  de popularité
au profit de Nidaa Tounès. 
Dimanche, les électeurs n’hésitaient pas à dire qu’ils
avaient voté Ennahda en 2011 et que déçus, ils avaient
décidé de se tourner vers Nidaa Tounès. Créé en 2012
autour de la figure de Béji Caïd Essebsi, 88 ans, un
ancien compagnon de lutte de Bourguiba, Nidaa
Tounès, s’était clairement donné pour objectif de parler
des résultats de ces élections qu’une fois qu’ils seront
annoncés officiellement a prévenu Béji Caïd Essebsi
lors d’une conférence de presse organisée au siège de la
formation, sans toutefois cacher son optimisme.
“Nous avons des indicateurs positifs selon lesquels
Nidaa Tounès pourrait être en tête”.
En attendant l’annonce des résultats officiels, l’ISIE
avait révélé, dimanche soir, le chiffre de la participa-
tion. Alors que quelque 4 millions d’électeurs s’étaient
rendus aux urnes en 2011, ils n’ont été que 3 millions
à faire le déplacement cette année. Les années de
règne d’Ennahda ont  laissé des séquelles trois ans après
la révolution.

S. B

PAR KAHINA HAMMOUDI 

« Certes, aucun pays au monde n’est à
l’abri mais tout dépend du degré
d’organisation du pays et de la

détection précoce de cette maladie», a
précisé le directeur de la communication
au ministère de la Santé, Slim Belkacem.
Une déclaration qui reste confuse pour le
citoyen algérien, vu qu’Ebola a déjà
touché 10.000 personnes dont le décès de
4.922 morts dans le monde mais que les
autorités algériennes  semblent prendre ce
virus à la légère. 
Mais d’un autre côté M. Slim Belkacem
souligne à TSA qu’« aucune mesure spé-
ciale n’a été prise par le ministère de la
Santé ». Selon lui, la situation n’est pas
alarmante puisque « nous n’avons pas une
liaison directe avec les trois pays les plus
touchés par la maladie ». Les autorités
sanitaires estiment que le dispositif actuel
est suffisant pour faire face à la situation.
Le dispositif mis en place consiste en le
renforcement en médecins et équipements
de toutes les structures sanitaires déjà
installées au niveau des ports, aéroports et
postes frontaliers terrestres.
Une surprenante déclaration alors que le

virus Ebola est arrivé aux frontières
algériennes. Un premier décès a été enreg-
istré au Mali. Une fillette de deux ans qui
avait séjourné récemment en Guinée est
morte vendredi dans l’ouest du Mali où
elle était hospitalisée. 
Cette nouvelle situation devrait changer la
donne d’autant plus que l’Algérie  connait
un flux migratoire qui passe par le Mali et
le Niger. Un risque majeur que les
autorités devraient prendre en considéra-

tion.  
De leur côté, le  Dr Djamel Fourar,
directeur de la prévention et de la lutte
contre les maladies transmissibles au min-
istère de la Santé, et le Dr Fawzi Derrar,
spécialiste en épidémiologie à l’Institut
pasteur d’Algérie, ont tenté de rassurer
l’opinion publique en affirmant que «le
risque d’apparition du virus Ebola en
Algérie est très faible», étant donné l’en-
vironnement et le climat du pays.
Puisque le risque est faible  aux yeux des
différents responsables du secteur de la
santé, pourquoi  la Protection civile a
entrepris la mise en place d'un dispositif
de prise en charge d'éventuels cas d'Ebola
à travers la formation du personnel et le
strict respect des mesures d'intervention.
« Le dispositif mis en place en coordina-
tion avec le ministère de la Santé, vise à
former les éléments de la Protection civile

pour communiquer sur les risques de la
maladie et les mesures à prendre lors des
opérations d’intervention », a indiqué le
sou- directeur du secours médicalisé, le
lieutenant-colonel Ahcène Saadi, lors
d’une journée d’étude sur l’Ebola.
Cette rencontre vise à expliquer aux élé-
ments de la Protection civile les mesures à
prendre pour l’évacuation des cas
d’Ebola. Pour ce faire, la Direction
générale de la Protection civile a décidé
de prendre des mesures préventives et
opérationnelles afin de répondre à ce type
de maladie.
Pour sa part, le chargé de communication
à la Protection civile, le lieutenant-colonel
Farouk Achour, a mis l'accent sur l'impor-
tance du volet de la sensibilisation et la
communication, soulignant l' «impératif»
de faire preuve de vigilance en cas d'évac-
uation d’un malade atteint du virus.

En matière d’intervention, le même
responsable à fait savoir que des équipes
ont été mobilisées pour subir des forma-
tions spécifiques aux techniques d’inter-
vention et d’évacuation des malades. 
Concernant les établissements hospital-
iers, le Pr Fawzi Derar, spécialiste en
virologie à l’Institut Pasteur d’Alger, a
indiqué que le ministère de la Santé a
choisi des hôpitaux de référence pour le
soin et le traitement des malades, rap-
pelant qu’il n'existe, à l'heure actuelle,
aucun remède et que les médicaments pre-
scrits sont symptomatiques et aident le
malade à combattre la maladie.  
La fièvre hémorragique Ebola a dépassé
la barre des 10.000 cas, avec 4.922 morts,
selon le dernier bilan publié par
l'Organisation mondiale de la santé
(OMS). Selon le bilan établi au 23 octo-
bre, 10.141 cas ont été déclarés dans huit
pays depuis le début de l'épidémie, faisant
4.922 morts.
L'OMS divise en deux groupes les pays

touchés, distinguant les pays les plus
gravement atteints (Guinée, Liberia,
Sierra Leone) et ceux ayant dénombré un
ou quelques cas (Mali, Nigeria, Sénégal,
Espagne et Etats-Unis). Parmi ces
derniers, le Nigeria et le Sénégal ne sont
plus considérés comme affectés par
l'épidémie.
Parmi le personnel de santé, 450 person-
nes ont été infectées par le virus depuis le
début de l'épidémie, dont 228 au Liberia
et 127 en Sierra Leone. Au 23 octobre,
244 d'entre eux ont succombé à la mal-
adie. 

K. H.
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PROPAGATION DU VIRUS EBOLA 

Le dispositif sécuritaire est-il suffisant ?

TUNISIE : NIDAA TOUNÈS EN TÊTE DES LÉGISLATIVES

Ennahda paie les frais de sa gouvernance 

Même si aucun cas de la fièvre hémorragique n'a été signalé en Algérie ou dans un autre pays de l'Afrique du nord, les flux
migratoires qui passent par le Mali et le Niger, via des postes-frontières ou clandestinement, ainsi que les aéroports

internationaux, notamment celui d'Alger peuvent constituer une réelle porte d'entrée pour ce virus qui a fait jusque-là près de 5
000 morts à travers le monde.Il a été signalé que des mesures préventives ont été prises au niveau des aéroports et des postes-

frontières du sud du pays pour se prémunir contre le virus d'Ebola. Mais sommes-nous totalement en sécurité lorsqu’on constate
que les autorités n’ont pas durci les mesures pour faire face à cette fièvre mortelle ?

Abdelmalek Boudiaf, ministre de la Santé
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L e Centre anti-cancer (CAC) du
Centre hospitalo-universitaire
(CHU) Benbadis de Constantine sera

bientôt renforcé par huit physiciens
médicaux, a-t-on appris dimanche auprès
de l’administration de cette structure. Des
offres d’emploi pour le recrutement de ces
spécialistes ont été lancées par cette
structure hospitalière à la suite de l’attri-
bution, par la tutelle, de huit postes budgé-
taires, selon la même source qui a mis en
avant "l’importance du profil des
médecins physiciens dans l’utilisation des
accélérateurs en radiothérapie".
Affirmant que la mise en œuvre du plan
cancer nécessite une équipe pluridisci-
plinaire, la même source a précisé que les
physiciens médicaux "appuieront" les
efforts déployés par les techniciens et les
praticiens du CAC, avant d’ajouter que la

disponibilité de ce profil au service du
CAC permettra de "mieux organiser le
planning de travail".
Soulignant que le service fait actuelle-
ment appel aux services d’un expert en
physique médicale pour assurer certains
aspects techniques concernant la produc-
tion et l’utilisation des rayonnements ion-
isants, les responsables du CHU, ont
indiqué que le recours à la sous-traitance
contraint, par moments, les services du
CAC à se "conformer" à l’agenda de tra-
vail de l’expert. 
Fonctionnant actuellement avec un seul
accélérateur, le CAC de Constantine
devra retrouver "son plein régime" au pre-
mier trimestre de l’année 2015, avec la
mise en service des deux autres accéléra-
teurs, avait précisé l’administration du
CHU Benbadis à l’APS. Avec la mise en

exploitation, en décembre 2013, du scan-
ner 3 D, l’accélérateur du CAC du CHU,
à vocation régionale, assure, actuellement,
des séances de radiothérapie pour 80
malades par jour.
Une fois les deux autres accélérateurs mis
en exploitation, le nombre de malades,
pris en charge pour des séances de radio-
thérapie, atteindra les 300 patients, a-t-on
noté.  Selon les statistiques du CHU de
Constantine, quelque 5.000 malades
nécessitant une radiothérapie sont passés
par le CAC de septembre 2013 à janvier
2014. Chaque année, 6.000 nouveaux cas
de cancer sont diagnostiqués au CAC de
Constantine. Pas moins de 2.500 malades
atteints d’une tumeur maligne reviennent
annuellement vers ce centre pour un deux-
ième cancer développé. 

R.N

PAR RAYAN NASSIM

La Protection civile a entrepris la
mise en place d'un dispositif de
prise en charge d'éventuels cas

d'Ebola à travers la formation du per-
sonnel et le strict respect des mesures
d'intervention, a indiqué dimanche le
sous directeur du secours médicalisé de
ce corps constitué, Ahcène Saâdi. Le
dispositif mis en place en coordination
avec le ministère de la Santé, vise à
former les éléments de la Protection
civile pour communiquer sur les

risques de la maladie et les mesures à
prendre lors des opérations d’interven-
tion, a indiqué le lieutenant-colonel
Saâdi, lors d’une journée d’étude sur
l’Ebola.
Cette rencontre vise à expliquer aux

éléments de la Protection civile les
mesures à prendre pour l’évacuation
des cas d’Ebola. Pour ce faire, la

Direction générale de la Protection
civile a décidé de prendre des
mesures préventives et opérationnelles
afin de répondre à ce type de maladie.
Pour sa part, le chargé de communica-
tion à la Protection civile, le lieutenant-
colonel Farouk Achour, a mis l'accent
sur l'importance du volet de la sensi-
bilisation et la communication, soulig-
nant l'"impératif" de faire preuve de
vigilance en cas d'évacuation d’un
malade atteint du virus. En matière
d’intervention, le même responsable à
fait savoir que des équipes ont été
mobilisées pour subir des formations
spécifiques aux techniques d’interven-
tion et d’évacuation des malades.
Concernant les établissements hospi-
taliers, le Pr Fawzi Derar, spécialiste
en virologie à l’Institut Pasteur
d’Alger, a indiqué que le ministère de
la Santé a choisi des hôpitaux de
référence pour le soin et le traitement
des malades, rappelant qu’il n'existe, à
l'heure actuelle, aucun remède et que
les médicaments prescrits sont sympto-
matiques et aident le malade à combat-
tre la maladie.

R.N

PRÉVENTION CONTRE EBOLA

Un dispositif en cours de mise en place
par la Protection civile

LUTTE CONTRE LE CANCER
Le centre de Constantine bientôt renforcé en praticiens

U ne quarantaine de pays, dont les
Etats-Unis comme invité d'hon-
neur, sont attendus au 19e Salon

international du livre d'Alger (Sila, 30
octobre 8 novembre), ont indiqué les
organisateurs dimanche. 
Organisé au Palais des expositions de la
Safex (Pins Maritimes), le 19e Sila verra
la participation de 43 pays, totalisant 926
exposants, dont 267 éditeurs algériens,
selon les chiffres communiqués par les
organisateurs lors d'une rencontre avec la
presse.
Coïncidant avec les célébrations du 60e
anniversaire du déclenchement de la

guerre de Libération nationale, cette 19e
édition du Sila marquera cet anniversaire
avec une rencontre prévue le 1er novem-
bre qui réunira des historiens algériens et
étrangers. Plusieurs hommages à des fig-
ures historiques sont également prévus à
cette occasion, notamment au penseur et
homme politique algérien Mostefa
Lacheraf (1917-2000), dont l'œuvre fera
l'objet de deux journées d'études. En plus
du volet historique et littéraire (journal-
isme et littérature, littérature et cinéma),
les organisateurs ont également prévu de
réunir pour une journée des profession-
nels du livre (éditeurs, libraires et distrib-

uteurs) pour débattre des problèmes dans
ce secteur. Une partie du programme
d'animation du Salon sera, par ailleurs,
consacrée à la jeunesse et aux projec-
tions de films, un choix d'animation jus-
tifié par les organisateurs du fait de la
grande proportion de familles dans le
public qui fréquente le salon. 
Le 18e Sila avait connu une fréquenta-
tion de 1.3 million de visiteurs, selon les
organisateurs qui n'ont pas fourni d'indi-
cations sur la proportion réelle du public
intéressé par le livre parmi les visiteurs
du salon. 

I.A

LE 19e SILA COMMENCE JEUDI

Une quarantaine de pays attendus

LE FEU VERT A ÉTÉ
DONNÉ POUR LEUR

TOURNAGE

Des films sur
des martyrs de
la Révolution

bientôt réalisés
Le feu vert pour le tournage de films
sur des martyrs de la révolution
armée algérienne contre l'occupant
français sera donné prochainement,
a annoncé, dimanche à Aïn Defla, le
ministre des Moudjahidine, Tayeb
Zitouni. Le ministre, qui intervenait
lors d’une rencontre, organisée à la
wilaya à la fin de sa visite, a indiqué
que la réalisation de ces films visait,
notamment, à inculquer aux jeunes
les notions de sacrifices et d’amour
de la patrie. Le tournage de deux
films consacrés respectivement à
Krim Belkacem et Larbi Ben M’hidi
sera lancé dans le courant du mois
de novembre prochain, a précisé M.
Zitouni, relevant que toutes les
conditions nécessaires à l’opération
sont réunies. En prévision de la réali-
sation de ces films, une opération
d’"envergure" visant à recueillir les
témoignages inhérents à ces deux
personnages sera lancée dans plu-
sieurs wilayas, a signalé le ministre.
Un film sur le colonel Lotfi, dont le
tournage a commencé depuis quel-
ques mois, devrait, pour sa part, être
achevé d’ici la fin du mois prochain,
a-t-il souligné. Des livres traitant de
la révolution armée seront égale-
ment édités à l’occasion de la célé-
bration du 60e anniversaire de la
révolution armée, a, par ailleurs,
déclaré le ministre, faisant part de
l’organisation du prix "Les enfants de
Novembre" en collaboration avec le
ministère de la Communication. Des
concours, ciblant les écoles des trois
paliers de l’éducation nationale ainsi
que l’université, seront organisés à
l’échelle nationale en vue d’ancrer
les principes et les idéaux de la
Révolution pour lesquels de nom-
breux Algériens sont tombés au
champ d’honneur, a-t-il noté.  Même
les crèches ne seront pas en reste de
cette opération de vulgarisation des
connaissances sur l’histoire du pays,
a relevé le ministre, précisant que
pour cette frange, l’accent sera mis
sur l’apprentissage de l’hymne natio-
nal et de la représentation de la carte
géographique de l’Algérie. A l’occa-
sion de la célébration du 60e anniver-
saire du déclenchement de la révolu-
tion armée, il sera procédé à la distri-
bution de 1,5 million d’exemplaires
d’emblèmes nationaux, de l’hymne
national, ainsi que du document fai-
sant allusion à la proclamation du
1er novembre, a ajouté M. Zitouni. 

APS

La mobilisation contre Ebola se fait sur tous les fronts

En plus du dispositif mis en
place par le ministère de la
Santé, la Protection civile
forme ses élements qui
doivent faire face aux
eventuels cas d’Ebola.



L a solution de transmission par fais-
ceaux hertziens en mode paquet va
fournir à Djezzy (OTA) la connectiv-

ité 3G requise actuellement, ainsi qu’un
accès très haut débit 4G LTE à l’avenir.
Alcatel-Lucent (Euronext Paris et NYSE :
ALU) annonce la fourniture de sa solution
de transmission par faisceaux hertziens en
mode paquet 9500 MPR (Microwave
Packet Radio), leader du marché, à
Djezzy (OTA). « Ce projet va permettre
de moderniser l’architecture de backhaul-
ing mobile de l’opérateur, afin de répon-
dre à la demande liée à l’explosion de l’u-

tilisation de smartphones », soulignent
les responsables d’Alcatel-Lucent. OTA,
une division de Vimpelcom, est le princi-
pal fournisseur de services mobiles
algérien. Le système 9500 MPR longue
distance d’Alcatel-Lucent va doter l’infra-
structure OTA d’une capacité huit fois
supérieure, avec un encombrement géo-
graphique trois fois inférieur aux sys-
tèmes traditionnels. Le système consistera
également en une infrastructure nettement
plus rentable en dehors des zones urbaines
et dans les régions reculées du pays. Ce
projet de modernisation réseau répond

aux besoins de l’opérateur en matière de
fourniture d’accès 3G, mais aussi en

matière de services 4G LTE futurs, pré-
cisent t-ils. A. A.
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Répondre à la demande liée à l’explosion 
de l’utilisation de smartphones

TRANSPORT MARITIME 

Nolis démarre un service conteneurisé sur l’Algérie

L e porte-conteneurs Mehtap
Bayraktar assurera la rotation entre
Marseille, Alger et Béjaïa  Nolis

(branche maritime de Cevital) inaugurera,
le 5 novembre prochain, un service heb-
domadaire conteneurisé reliant Marseille
aux ports d’Alger et Béjaïa. Le porte-con-
teneurs Mehtap Bayraktar sera consigné

en France par Isamar, également agent en
Espagne et en France. Les dirigeants de
Nolis indiquent que « ce nouveau service
entend se démarquer des cinq autres
lignes directes au départ de Marseille en
proposant la desserte du nouveau port sec
d’Oum Darman. Situé dans la wilaya de
Boumerdès, à seulement 25 km du port

d’Alger, le site est doté d’une zone sous
douane de 29 000 m2 ».

Isamar, filiale de Bolloré Africa
Logistics, propose depuis un an et demi au
départ de Marseille également un service
roulier hebdomadaire opéré par l’«
Excellent ». Également agent de Swiss
Shipping Line qui avait annoncé l’ouver-

ture le 5 septembre 2014 d’un nouveau
service entre Toulon, Zarzis (Tunisie) et
Zuara (Libye), Isamar précise que le rouli-
er Sea Coquette réalisera finalement sa
première escale le 15 octobre 2015 après
des retards dus à la mise en place du serv-
ice dans une région troublée.

A. A.

SEMAINE MONDIALE DE L'ENTREPREUNARIAT DU 17 AU 23 NOVEMBRE À ALGER

Mettre en exergue la procédure de création d'entreprise
L a semaine mondiale de l'entrepreunariat, prévue du

17 au 23 novembre à Alger, sera placée sous le slo-
gan "les systèmes écologiques de l'entrepreunariat

algérien", a-t-on appris dimanche auprès des organisa-
teurs. Cette manifestation, organisée pour la quatrième
fois en Algérie, prévoit plusieurs activités, a indiqué la
coordinatrice de la semaine de l'entrepreunariat en
Algérie lors d'une conférence de presse à Oran, rappelant
que l'édition 2013 a enregistré 200.000 participants.

Cette participation et les activités intensives ont valu à
l'Algérie la quatrième place dans cet événement après la
Grande-Bretagne, l'Allemagne et le Mexique, a encore
souligné Mme Fatiha Rachedi insistant sur le maintien de

cette performance ou son amélioration. Organisée sous le
patronage du ministère de l'Industrie et des Mines, cette
manifestation vise à mettre en exergue la procédure de
création d'entreprise, la relation entre l'université et l'in-
dustrie, les voies de mobilisation des ressources et de
présentation des programmes et les moyens de promotion
de la culture entrepreunariale et de développement de la
compétitivité entre les entreprises à l'échelle locale et
régionale, selon la même source.

La wilaya d'Oran abritera une part de cette semaine
mondiale du 18 au 22 novembre en organisant 300 activ-
ités avec la participation de 70 partenaires dont les dis-
positifs d'emploi de jeunes, le secteur de l'industrie et les

universités, ainsi qu'une dizaine de sessions de forma-
tion, a encore indiqué Mme Rachedi. Cette manifesta-
tion, à laquelle contribuent également l'Ecole nationale
préparatoire en sciences économiques et de gestion et l'é-
cole privée de gestion, d'informatique et de commerce
(EGIC Ibn Sina), verra la création de 20 nouvelles entre-
prises, a-t-elle ajouté. En outre, un concours du meilleur
plan d'action sous le thème "défi des start up" est destiné
aux porteurs de projets dans divers secteurs d'activités et
des prix et récompenses sont consacrés à l'invention tech-
nologique, aux entreprises propres, à la pêche et à l'agri-
culture, selon la coordinatrice de la semaine mondiale de
l'entrepreunariat en Algérie.  R. E.

PÊCHE

Le secteur a permis de définir de nouvelles priorités d'ici à 2030

L e ministre de la Pêche et des ressources halieutiques,
Sid-Ahmed Ferroukhi, a affirmé, dimanche à Alger,
que l'évaluation de la filière de la pêche et de l'aqua-

culture réalisée par le ministère avait permis de redéfinir
les priorités du secteur au titre d'une démarche prospec-
tive allant jusqu'à 2030. "La redéfinition des priorités
facilitera la mise en œuvre du programme  Aquapêche
2020", a indiqué le ministre qui présentait le projet de loi
amendant et complétant la loi 11-01 du 3 juillet 2001 rel-
ative à la pêche et à l'aquaculture devant la commission
de l'agriculture, de la pêche et de la protection de l'envi-
ronnement de l'Assemblée populaire nationale (APN).

Le ministre a souligné que "ce projet de loi apporte

une série d'amendements sous forme de nouveaux con-
cepts et de nouvelles définitions concernant la pêche
responsable, les zones d'échouage, le corail industrialisé
et l'exploitation des ressources halieutiques en associant
les professionnels du secteur à l'élaboration des poli-
tiques relatives à la pêche et à l'aquaculture".

Le projet porte également sur les nouveau mécan-
ismes juridiques consacrant les opérations mises en
œuvre à travers l'aménagement de zones d'activités se
rapportant à l'aquaculture, le contrôle à distance des
navires de pêche et la valorisation des pêcheries privées
en sus de nouvelles dispositions visant le durcissement
des sanctions à l'encontre des contrevenants. Le pro-

gramme Aquapêche 2020 vise le développement des
capacités de la production locale actuelle à 200.000
tonnes, la création de plus de 30.000 emplois et la réali-
sation, dans les filières de la pêche et de l'aquaculture
d'un chiffre d'affaires de 110 milliards de dinars, a pour-
suivi le ministre.

Le ministère œuvre dans le cadre de ce programme,
selon le ministre, à la mise en oeuvre de 14 plans d'amé-
nagement de pêcheries dans les wilayas côtières, 29
zones d'activités d'aquaculture et 350 projets aquacoles.

R. E.

INDUSTRIE AUTOMOBILE
Le partenaire émirati élabore un programme de formation de jeunes Algériens

Un programme de formation et de qualification de jeunes
algériens aux techniques de la production et du montage de
véhicules légers et utilitaires a été élaboré par le Fonds d’in-
vestissement émirati AAbar, a indiqué, dimanche à Tiaret,
Mortadha Mohamed El Hachemi, membre du Conseil d'ad-
ministration. Ce responsable a affirmé à l’APS, en marge de
la cérémonie d’inauguration de l’usine de la société algéri-
enne de fabrication de véhicules de marque Mercedes-Benz
(SAFAV-MB) que ce programme sera mené en collaboration

avec les experts allemands et portera sur des sessions de for-
mation en Algérie, en Allemagne et en Autriche, dédiées aux
techniques de fabrication et de montage de véhicules de la
gamme Mercedes-Benz. "La présence d’experts allemands
en Algérie nous permettra d’acquérir un savoir-faire et l’ex-
périence supplémentaires par le biais du transfert de ces
techniques pour être adoptées et utilisées dans les projets en
Algérie", a-t-il ajouté. Le même responsable a précisé que la
capacité de production de l’usine d’Aïn- Bouchekif est de

2.000 véhicules légers et de 2.000 véhicules utilitaires. En
atteignant le taux de production final, l’usine fera appel à
600 nouveaux employés parmi les jeunes de la région, a
indiqué le même responsable. L'usine a été inaugurée,
dimanche, par le vice-ministre de la Défense nationale, chef
d’état-major de l’Armée nationale populaire (ANP), le
général de Corps d’Armée Ahmed Gaîd Salah, qui a assisté
à la sortie des chaînes de montage des deux premiers
véhicules de cette marque allemande. R. E.

Alcatel-Lucent fournit une solution de transmission par
faisceaux hertziens pour moderniser le réseau de Djezzy (OTA)
en Algérie et répondre à la demande en accès très haut débit,

a-t-on appris auprès de cette entreprise.
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Sensibilisation sur l'usage
des engrais chimiques

Réunis au Centre de formation
et de vulgarisation agricole
(CFVA) de Médéa, les
exploitants agricoles ont été
appelés à réduire les
quantités d'engrais chimiques
utilisées dans leurs cultures et
à privilégier l'utilisation
d'autres types d'intrants
agricoles, moins nocifs et peu
coûteux que ceux utilisés
jusqu'ici.

PAR BOUZIANE MEHDI

L es exploitants agricoles ont été
invités, lundi dernier, dans la
wilaya de Médéa,  lors d'une ren-

contre de sensibilisation sur l'usage
des engrais chimiques, à éviter le
recours "excessif" à ce type d'engrais
et d'opter pour des intrants naturels,
moins polluants, afin de préserver les
ressources hydriques de la région.
Selon les responsables des services
agricoles (DSA), qui parrainent cette
rencontre d'information et de sensibil-
isation, cette recommandation fait
suite à la présence de taux de nitrate
supérieur à la normale au niveau de
certaines réserves d'eau souterraines
de la wilaya, utilisées à des fins d'irri-
gation ou pour la consommation des
ménages.
Réunis au Centre de formation et de
vulgarisation agricole (CFVA) de
Médéa, les exploitants agricoles ont
été appelés à réduire les quantités
d'engrais chimiques utilisées dans
leurs cultures  et à privilégier l'utilisa-
tion d'autres types d'intrants agricoles,
moins nocifs et peu coûteux, que ceux
utilisés jusqu'ici, a indiqué l'APS.

Récemment, les prélèvements effec-
tués par des laboratoires d'analyse de
la Direction locale de l'hydraulique,
au niveau de certaines réserves d'eau
souterraines, situées dans la com-
munes de Ouamri, Guelb-el-Kébir et
Béni-Slimane, ont permis de déceler
des taux de nitrate dépassant la norme
nationale qui est de 50mg/litre, d'après
un responsable des services agricoles,
qui a révélé que les échantillons d'eau
analysés par ces laboratoires indiquent
une présence "inhabituelle" de nitrate
dans certaines réserves d'eau souter-
raines, supérieure aux normes admis-
es, citant le cas des communes de
Guelb el-Kébir et de Béni-Slimane,
situées respectivement à 81 et 70 km à
l'est de Médéa, où un taux de nitrate
de 73mg/litre a été prélevé au niveau
des réserves d'eau de ces communes.
Issus de différents instituts d'a-
gronomie et de laboratoires d'analy-
ses, des experts ont été  mis à contri-
bution, à l'occasion de cette journée

d'information, en vue de sensibiliser
les exploitants agricoles présents, sur
les retombées négatives d'une utilisa-
tion irrationnelle des engrais chim-
iques, sur la nécessité de revoir cer-
taines pratiques agricoles et les inciter
à opter pour les engrais naturels,
moins polluants et qui assurent, en
outre, un rendement égal ou supérieur
à celui obtenu, grâce aux engrais
chimiques, a précisé l'APS, ajoutant
que deux rencontres similaires ont eu
lieu, les 21 et 22 octobre courant, au
niveau des daïras de Sidi-Naâmane et
Béni-Slimane, deux régions spécial-
isées dans les cultures maraîchères,
grandes consommatrices d'engrais
chimiques, pour expliquer aux
agriculteurs, issus des communes de
l'est et du nord-est de la wilaya, les
démarches à suivre afin de réduire
l'impact de ces produits chimiques  sur
les réserves d'eau de la wilaya. 

B. M.

TISSEMSILT, ENTREPRENEURIAT ET CRÉATION D'ENTREPRISES

Première université d'été
Une première université d'été sur l'en-
treprenariat et la création d'entreprises
s'est ouverte, la semaine dernière, au
centre universitaire de Tissemsilt, à
l'initiative de l'antenne de wilaya de
l'Agence nationale de soutien à l'em-
ploi de jeunes (Ansej).
Organisée conjointement avec le cen-
tre universitaire, cette rencontre vise à
inciter les futurs diplômés l'université
à bénéficier des avantages offerts par
le dispositif Ansej et à créer leurs pro-
pres entreprises dans les domaines de
l'agriculture, l'industrie, le bâtiment,
les travaux publics et l'hydraulique,
entre autres, ont souligné les organisa-
teurs. Elle constitue également une
opportunité pour faire connaitre le
rôle de la maison de l'entrepreneuriat
visant à instaurer une culture entrepre-
neuriale en milieu universitaire.
Les organisateurs ont programmé une

série de communications abordant,
notamment, les procédures de création
d'une micro-entreprise, par des cadres
de dispositifs d'emploi et d'instances
dont l'Ansej, les banques et les servic-
es des impôts et des assurances
sociales. Des ateliers ont été organ-
isés, à cette occasion, pour débattre,
entre autres, de l'entrepreneuriat pour
les jeunes, du rôle de l'université à
inciter les jeunes à accéder au monde
de l'investissement et du mode de
création d'une micro-entreprise.
Des modèles de gérants de micro-
entreprises parmi les diplômés univer-
sitaires, ayant bénéficié ces dernières
années de crédits au titre de l'Ansej,
ont été présentés lors de cette univer-
sité d'été. Dans son intervention à l'ou-
verture des travaux de la première
journée de cette rencontre, la respons-
able du bureau formation de l'Ansej,

Mme Benazzeddine Yamina a insisté
sur le respect des étapes de création
d'une micro-entreprise concernant,
notamment, l'étude du marché, l'étude
de faisabilité et l'élaboration d'un plan
financier et administratif, soulignant
que nombre de micro-entreprises
créées dans la wilaya par le biais de
l'Ansej n'ont pas eu l'effet escompté à
cause du désintérêt pour les étapes de
création.
Le directeur de l'antenne de Tissemsilt
de l'Ansej, Mohamed Guesmia avait
indiqué que cette manifestation de
cinq jours s'inscrit dans le cadre de la
convention signée en fin d'année
dernière avec le centre universitaire
portant sur la création de la maison de
l'entreprenariat pour la constitution
d'un tissu industriel de jeunes dans la
wilaya.

APS

TIZI-OUZOU
Remise de

matériel pour
24 artisans

Vingt quatre (24) artisans de la wilaya
de Tizi-Ouzou ont bénéficié mercredi
de matériel dans le cadre du Fonds
national pour la promotion des activ-
ités de l'artisanat traditionnel
(FNPAAT), lors d'une cérémonie qui
s'est déroulée au siège de la Direction
locale du tourisme et de l'artisanat
(DTA).
Ces artisans qui activent dans les
métiers traditionnels, à savoir la
bijouterie (9), la poterie (4), l'habit tra-
ditionnel (4), le couscous (3), la tapis-
serie (2), la broderie berbère (1) et les
gâteaux traditionnels (1), ont bénéfi-
cié d'un montant global de plus de
9,112 millions de dinars, a indiqué le
directeur local du tourisme et de l'ar-
tisanat. Selon Ghedouchi Rachid, ces
24 bénéficiaires font partie d'une pre-
mière tranche de 44 artisans, sur un
total de 300 postulants dont les
dossiers ont été validés par la com-
mission nationale de l'artisanat et des
métiers, relevant du ministère de
tutelle. Sur les 44 artisans de cette
première tranche, 24 ont récupéré
leur matériel lors de cette cérémonie,
alors que les 20 restants « recevront
leurs équipements dans les prochains
jours », a indiqué M. Ghedouchi. 
Cette initiative de l'Etat d'aider les
artisans vise, notamment, à les main-
tenir dans leur activité et à les accom-
pagner pour promouvoir leurs
métiers.
«Dans la wilaya de Tizi-Ouzou, classée
deuxième à l'échelle nationale après
Alger, avec plus de 12 000 artisans
déclarés, le secteur de l'artisanat
emploie plus de 18 .300 personnes »,
a souligné le DAT. Il a signalé que le
FNPAAT a mobilisé une cagnotte de
plus de 110,5 millions de dinars pour
l'acquisition de matériel au profit des
300 artisans de la wilaya, dont les
dossiers ont été validés par la com-
mission nationale de l'artisanat et des
métiers.

Bilan de 
l'alphabétisation

depuis 2003
Un total de 65.873 personnes (des
deux sexes) ont été affranchies de
leur analphabétisme dans la wilaya de
Tizi-Ouzou depuis l'année 2003 à ce
jour, a indiqué le directeur de l'annexe
de wilaya de l'Office national d'al-
phabétisation et d'enseignement pour
adultes. Sur ce total, 1248 l'ont été
durant l'année scolaire écoulée sur un
effectif de 9228 inscrits, a précisé, à
l'APS, Slimani Hassan, signalant que
ces personnes ont été honorées à
l'occasion de la Journée mondiale de
l'alphabétisation, célébrée le 8 sep-
tembre dernier. Pour cette année sco-
laire 2014-2015, la wilaya compte
7.895 inscrits (dont 7.577 femmes)
aux cours d'alphabétisation, et ce au
niveau de 408 classes en zones
rurales et 110 classes en zones
urbaines, réparties à travers les 67
communes, a signalé a même source,
observant que les inscriptions se
poursuivent jusqu'à fin décembre
prochain.
Par ailleurs, M. Slimani a fait part d'un
renforcement attendu dans l'effectif
d'encadrement des classes d'al-
phabétisation, estimé actuellement à
262 enseignants, grâce à un nouveau
quota de postes budgétaires affecté
par la direction de l'Action sociale et
de la solidarité de la wilaya.

APS
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Renforcement du secteur avec
523 nouveaux enseignants

Un total de 523 nouveaux
enseignants, dont 39 diplômés
de l'Ecole normale supérieure
(ENS) de Constantine, ont été
recrutés, au titre de la rentrée
scolaire 2014-2015, dans la
wilaya de Khenchela, a
indiqué le directeur de
l'Education.

PAR BOUZIANE MEHDI

L ors de la session ordinaire de
l'Assemblée populaire de wilaya
(APW), le même responsable a

affirmé que le recrutement de ces
enseignants a été effectué à l'issue
d'un concours à l'exception des postes
réservés aux sortants de l'ENS.
Sur ce total, 60 professeurs ont été
affectés dans des établissements du
palier secondaire, 237 pour ceux du
cycle moyen et 187 pour le primaire, a
précisé le directeur de l'Education,
ajoutant que la rentrée scolaire 2014-
2015 a été marquée, dans la wilaya de
Khenchela, par l'ouverture de 5 nou-
veaux groupes scolaires, réalisés dans
les communes de Yabous, Aïn Touila,
Bouhmama, Ensigha et au chef-lieu
de wilaya, et de 3 collèges d'enseigne-
ment moyen (CEM) à Khenchela (2)
et Baghaï. Lors de la dernière rentrée
des classes, trois lycées ont également

renforcé le secteur, dont deux au chef-
lieu de wilaya et un dans la commune
de Babar, pour une capacité globale de
2.600 places, a rappelé le même
responsable à l'APS.
Au cours de cette session, les élus de
l'APW ont insisté sur la nécessité de
parachever dans les délais impartis
des projets en cours de réalisation,
notamment ceux inscrits au titre du

programme spécial de développement
des Hauts-Plateaux et du programme
quinquennal 2005-2009.
Actuellement, la wilaya de Khenchela
dispose de 287 écoles primaires, 80
CEM et 35 lycées qui ont accueilli,
cette année, 102.264 élèves, dont
50.717 en cycle primaire, a fait savoir
le directeur de l'Education.

B. M.

U ne opération visant la protection
de la commune d'Asla (58 km à
l'Est de Naâma) des risques d'i-

nondation, est en cours de réalisation, a
indiqué la Direction des ressources en
eau de la wilaya de Naâma. Retenue
dans le cadre d'un plan de protection
des agglomérations et des périmètres
agricoles contre les inondations, cette
opération porte sur l'aménagement du
cours de l'oued traversant la ville et qui
s'étale sur 1,2 kilomètre, pour un coût
de 80 millions DA, selon la même
source. L'opération concerne la réalisa-
tion de murs de protection sur 600

mètres sur les berges de Oued Asla,
ainsi qu'un canal d'évacuation des eaux
pluviales de 600 mètres, en proximité
des palmerais et des accès chemins
menant vers le mausolée de Sidi
Ahmed El-Mejdoub, a précisé le
directeur du secteur, Brahim
Medghoul. Elle prévoit le nettoiement
du cours de l'oued, à travers la collecte
des différents déchets (solides, végé-
taux, ménagers), outre le renforcement
de certaines parties de l'oued pour
éliminer les points de stagnation des
eaux de pluie et permettre leur écoule-
ment naturel, a-t-il ajouté.

Dans le même cadre, la daïra d'Aïn-
Sefra a bénéficié, récemment, d'une
opération similaire de réhabilitation
des oueds Mouilah, Labridj et
Tirkount, à l'instar d'autres régions de
la wilaya, a-t-on signalé. Une autre
opération a été retenue pour protéger le
quartier Es-Salam et le centre urbain
situé sur le flanc Sud de la commune
de Mécheria et éradiquer plusieurs
habitations précaires réalisées, ces
dernières années, de façon anarchique
près des cours d'oueds, selon la même
source. 

APS

U ne opération de relogement
touchera, avant la fin de l'année
en cours, 1.229 familles dans la

wilaya d'El-Tarf, selon les services de
la wilaya. Un premier quota de 1.004
logements sera attribué, dans ce cadre,
"dans les tout prochains jours" dans
les communes de Chatt (440 unités),

d'El-Kala (200) et de Ben M'hidi
(364), a déclaré la même source, pré-
cisant que le reste, soit 225 logements,
seront distribués "entre novembre et
décembre 2014". Toutes les disposi-
tions nécessaires pour assurer le bon
déroulement de cette opération de rel-
ogement ont été prises, a-t-on égale-

ment affirmé à la wilaya, signalant
qu'une réunion présidée par le wali,
Mohamed Lebka, avec les représen-
tants des citoyens concernés, a permis
de passer en revue les préparatifs de
l'opération de déménagement qui sera
entamée incessamment dans la com-
mune de Chatt. 

AIN-TEMOUCHENT
Création de
3.133 postes

d'emploi depuis
début 2014

Pas moins de 3.133 postes de
travail ont été créés depuis le
début de l'année en cours à Aïn-
Témouchent, selon l'antenne de
wilaya de l'Agence nationale de
l'emploi (Anem).
Créés entre le 1er janvier et le 15
octobre 2014, ces postes de tra-
vail font partie essentiellement
du Dispositif d'aide à l'insertion
professionnelle (DAIP) qui a
contribué à hauteur de plus de
65 %, a-t-on indiqué.
Hormis le DAIP, environ 600
jeunes ont été placés dans des
postes d'emploi permanents
(28%) et plus de 2.500 jeunes
dans des emplois temporaires
(72%) durant la même période,
dans la wilaya d'Aïn-
Témouchent.
L'Anem d'Aïn-Témouchent avait
enregistré, depuis le début de
l'année en cours, 13.901 deman-
des d'emploi, dont 4.355
émanant de jeunes. 
Les offres d'emploi étant compt-
abilisées à 2.814 postes dont
501 pour le secteur public et
2.313 pour le secteur privé, a-t-
on ajouté.
En matière de permanisation, la
wilaya a enregistré, entre 2009
et les sept premiers mois de
2014, pas moins de 654 titulari-
sations de jeunes dont 466 pour
les contrats d'insertion des
diplômés et 188 pour les contras
à durée détérminée. 

MILA
Engouement
pour le crédit

R'fig
Le nombre d'agriculteurs ayant
bénéficié du crédit R'fig est
passé, dans la wilaya de Mila, de
moins de 350 fellahs, en 2008, à
1.609 en 2014, démontrant un
"engouement grandissant" pour
cette formule de soutien, a
indiqué dimanche le directeur
des services agricoles (DSA),
Rabah Ferdas.
Les crédits accordés pour les
activités agricoles liées à la
prochaine campagne moissons-
barrages ont atteint plus de 1,3
milliard de dinars, ce qui perme-
ttra l'emblavement, dans de
bonnes conditions, d'une super-
ficie globale de 107.688 hectares
de céréales et de 3.000 ha de
légumes secs, a déclaré la
même source.
S'agissant des labours, la cam-
pagne est avancée à hauteur de
40 % dans la wilaya de Mila. Elle
a nécessité 130.000 quintaux de
semences de céréales, 12.300
quintaux d'engrais azotés ainsi
que 70.000 quintaux d'engrais
phosphatés.

APS

NAAMA, COMMUNE D'ASLA 

Opération de protection contre les risques
d'inondation

EL-TARF

Relogement de 1.230 familles avant fin 2014



La polémique sur la
"ségrégation" dans les
transports est ranimée alors
que les Palestiniens en Israël
ne pourront plus emprunter
les bus des colons.

L es travailleurs palestiniens en Israël
ne pourront, désormais, plus
emprunter les mêmes bus que les

colons pour entrer en Cisjordanie, une
mesure qui ravive la polémique sur la
"ségrégation" dans les transports, a rap-
porté, dimanche, le journal israélien
Haaretz. Des centaines de Palestiniens
munis d'un permis de travail vont chaque
jour travailler en Israël, principalement
sur les chantiers de construction.
Jusqu'ici, ils devaient transiter à l'aller via
un unique point de passage, celui d'Eyal
près de Qalqiliya, au nord de la
Cisjordanie occupée.
Mais la mesure annoncée par le ministre
israélien de la Défense, et qui sera appli-
cable à partir du mois prochain, les oblig-
era désormais à "pointer" à ce même point
de passage à leur retour, ce qui n'était pas
le cas avant, selon le quotidien libéral.
Dans les faits, ils ne pourront donc plus

emprunter les bus des colons israéliens
qui relient les grandes villes d'Israël aux
colonies, sans s'arrêter dans ce sens au
point de passage. Sollicité par l'AFP, le
ministère de la Défense n'était pas immé-
diatement disponible pour confirmer cette
information. Les colons de Cisjordanie
exigeaient depuis des années cette
mesure, arguant des dangers sécuritaires
ou de comportements irrespectueux de
Palestiniens envers des femmes israéli-

ennes. Mais le journal balaye l'argument
sécuritaire. "Les travailleurs autorisés en
Israël font l'objet d'une enquête des serv-
ices de sécurité intérieure et sont fouillés
à leur entrée en Israël (...), s'ils voulaient
attaquer des Israéliens, ils pourraient le
faire n'importe où, pas spécialement dans
le bus", affirme ainsi le général Nitzan
Alon, commandant de la CisJordanie, cité
par le Haaretz.

Agence
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Les Palestiniens interdits
dans les bus pour colons

D epuis que l'ex-chef de l'armée et
actuel président Abdel Fattah al-
Sissi a destitué l'islamiste

Mohamed Morsi en juillet 2013, le nou-
veau pouvoir mène une répression
implacable contre toute opposition,
islamiste comme laïque. Vingt-trois mili-
tants pro-démocratie, dont la soeur d'une
figure de la révolte de 2011 qui chassa le
président Hosni Moubarak du pouvoir,
ont été condamnés dimanche en Égypte à
trois ans de prison pour avoir participé à
une manifestation non autorisée. Les mil-
itants avaient été arrêtés en juin après
avoir pris part à un rassemblement
appelant à l'abrogation d'une loi contro-
versée limitant le droit de manifester. Ils
étaient accusés de "participation à une
manifestation illégale, vandalisme et
entrave au trafic routier". Les accusés,
qui peuvent faire appel, devront égale-

ment payer une amende de 10.000 livres
égyptiennes (environ 1.100 euros) cha-
cun. "C'est un jugement politique, sans
bases légales", a dénoncé Ahmed Ezzat,
un avocat de la défense.

Sissi-Moubarak, faits 
de la même pâte

Parmi les condamnés figurent deux
célèbres militantes des droits de l'Homme,
Yara Sallam et Sanaa Seif, la soeur de
Alaa Abdel Fattah, une figure de la
révolte de 2011 et dissident de longue
date actuellement jugée pour des chefs
d'accusation similaires. Mme Seif est en
grève de la faim depuis près de deux mois
selon sa mère, Laila Soueif, qui a dénon-
cé "l'oppression de la jeunesse" par le
régime. Amnesty International avait
appelé, samedi, à la libération des
détenus, affirmant que "ce procès-specta-

cle, fondé sur des preuves plus que dou-
teuses, montre une nouvelle fois la déter-
mination des autorités à écraser la con-
testation pacifique et à museler toute
forme de dissidence".
De nombreuses associations de défense
des droits de l'homme dénoncent le
régime instauré par M. Sissi comme étant
bien plus autoritaire que celui de M.
Moubarak et l'accusent d'instrumentaliser
la justice pour faire taire toute opposition.
Depuis la destitution de M. Morsi, plus de
1.400 de ses partisans ont été tués et des
centaines d'autres condamnés à mort.
Après les islamistes, le pouvoir s'en est
pris à l'opposition laïque et de gauche,
emprisonnant des dizaines de jeunes mili-
tants, qui avaient en grande partie soutenu
l'éviction de M. Morsi avant de se
retourner contre les nouvelles autorités.

R. I./Agence

L es leaders de l'organisation de l'Etat
islamique (EI) veulent, coûte que
coûte, conserver leurs recrues

étrangères auprès d'eux. Plusieurs
dizaines de combattants djihadistes bri-
tanniques seraient ainsi actuellement
retenus par Daesh alors qu'ils souhait-
eraient retourner au Royaume-Uni. Selon
le témoignage de Bay Moazzam Begg, un
ancien détenu de Guantanamo, rapporté
par le journal The Observer (article en
anglais), une trentaine de jeunes Anglais
seraient menacés de mort par leurs
responsables directs. Ces combattants
seraient dans un premier temps partis
combattre le régime de Bachar al-Assad

mais n'auraient rallié l'EI qu'à la faveur
des réorganisations des groupes dji-
hadistes dans la région. Ils auraient rejoint
Daesh davantage pour des questions lin-
guistiques — ses membres étant plus
anglophones — que par idéologie. Mais
désormais, ils souhaiteraient s'affranchir
du califat.

"Pris entre le marteau 
et l'enclume"

Désireux de rentrer chez eux, ces djihadistes
n'auraient plus de liberté de mouvement.
"Quand le califat s'est structuré, les com-
battants ont prêté allégeance. Si vous

désobéissez, vous vous exposez à des sanc-
tions disciplinaires qui peuvent aller
jusqu'aux menaces de mort, voire la mort",
raconte Begg au journal anglais. L'ancien
détenu, qui avait proposé ses services au
gouvernement de David Cameron pour faire
libérer Alan Henning, décapité le 3 octobre
dernier, souhaite voir mis en place une
amnistie pour les djihadistes revenus d'Irak
et de Syrie afin qu'ils puissent livrer des
informations sans être menacé de pour-
suites. A l'inverse, Downing Street a récem-
ment émis l'idée que les djihadistes
Britanniques qui se rendraient en Irak ou en
Syrie pour se battre, pourraient être jugés
pour "trahison".                             Agence

ÉGYPTE

La répression s'abat sur les jeunes au Caire

ETAT ISLAMIQUE, CERTAINS DJIHADISTES VOUDRAIENT RENTRER CHEZ EUX

Les recrues étrangères menacées de mort

SYRIE
Les Kurdes

repoussent les
islamistes à Kobani
Des combattants kurdes ont résisté
à un assaut des djihadistes de l'Etat
islamique (EI) à l'entrée de Kobani
dans la nuit de samedi à dimanche
et les ont repoussés, ont rapporté
dimanche l'Observatoire syrien des
droits de l'homme (OSDH) et des
responsables kurdes.
L'EI tente depuis plus d'un mois de
s'emparer de Kobani, ville de Syrie
frontalière de la Turquie, et multi-
plie les attaques malgré les frappes
aériennes de la coalition menée par
les Etats-Unis et la mort de
plusieurs centaines de ses combat-
tants. L'Observatoire syrien des
droits de l'homme, basé en Grande-
Bretagne, a fait état dimanche d'un
bilan de 815 tués dans les 40 jours
de bataille pour cette cité
stratégique, dont plus de la moitié
d'islamistes.
Selon Idris Nassan, un responsable
local kurde, des membres de l'EI
ont pilonné samedi soir la porte
frontalière de Kobani, unique point
d'entrée officiel en Turquie, mais
ont été repoussés vers le Sud et
l'Ouest.

ELECTIONS LÉGISLATIVES
EN UKRAINE

Un Parlement
pro-occidental

attendu
Les Ukrainiens votent ce dimanche
pour des élections législatives qui
devraient accoucher d'un
Parlement favorable à un rap-
prochement avec l'Ouest et ren-
forcer le président Petro
Porochenko face à l'insurrection
séparatiste pro-russe dans l'est du
pays. Ces élections législatives
anticipées, organisées par une
journée froide et ensoleillée, sont
les premières depuis les grandes
manifestations de Maïdan, la place
de Kiev qui a symbolisé la révolte
de l'hiver dernier. Ce mouvement
de contestation a entraîné en févri-
er le départ du président soutenu
par la Russie, Viktor Ianoukovitch,
et porté au pouvoir le courant favor-
able à un resserrement des liens
avec l'Union européenne et l'Otan
et à une émancipation de la tutelle
russe. Dans l'est de l'Ukraine, où
est née une insurrection armée pro-
russe en réaction à cette "révolution
de Maïdan", des militaires armés de
fusils automatiques et vêtus de
gilets pare-balles étaient déployés
sous les couleurs jaune et bleu de
l'Ukraine autour des bureaux de
vote dans les secteurs toujours con-
trôlés par les autorités de Kiev.
Aucun scrutin n'était en revanche
organisé dimanche dans les zones
tenues par les séparatistes pro-
russes, qui prévoient d'organiser
leurs propres élections dimanche
prochain, le 2 novembre, ni en
Crimée, annexée en mars par la
Russie. En conséquence, seuls 423
des 450 sièges de la Rada, le par-
lement monocaméral, devraient
être pourvus, les autres restant
vacants.

R. I./Agence
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voiture embraquant les dernières
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NOUVELLE FAMILLE AUDI A6, UN LUXE À 4 ANNAUX

L’Art et la Manière

L a gamme couronnée de
succès de la classe
Affaires a été perfec-

tionnée – Audi a revu la famille
A6 dans de nombreux domai-
nes. De nouvelles motorisa-
tions, de nouvelles boîtes de
vitesses et de nouveaux phares,
ainsi qu’un nouveau système
d’info divertissement rendent
la berline et l’Avant encore
plus efficientes, performantes,
séduisantes et excellentes. De
même, le modèle polyvalent
A6 all road quattro* ainsi que
les modèles sportifs S6*, S6
Avant* et RS 6 Avant* sauront
convaincre par de nombreuses
nouveautés.

Des lignes saillantes, des
droites horizontales marquées
et des surfaces athlétiques ten-
dues – le style des modèles A6
associe précision et élégance
sportive. À l’occasion de cette
évolution de modèle, les détails
stylistiques ont encore été raffi-
nés avec précaution : au niveau
de la calandre Singleframe, des
phares, des prises d’air, des
pare-chocs, des bas de caisse
latéraux, des feux arrière et des
sorties d’échappement. En
option, Audi livre les véhicules

avec des phares à DEL ou à
faisceau matriciel à DEL, com-
binés à des clignotants dynami-
ques.

Grâce à sa conception mixte
intelligente, la carrosserie est
tout à la fois rigide et sûre. De
nombreux composants en alu-
minium et en acier trempé sur
presse forment la colonne ver-
tébrale d’un concept de
construction allégée logique.
La nouvelle A6 1.8 TFSI ne
pèse à vide (sans conducteur)
que 1 535 kilogrammes. Le
confort d’amortissement est
royal et le niveau de bruits dans
l’habitacle est extrêmement fai-
ble. L’allure sportive de l’exté-
rieur se retrouve dans l’habita-
cle spacieux : tous les détails
témoignent du niveau de qua-
lité sans compromis que le
conducteur Audi connaît. Des
coloris élégants et des maté-
riaux soigneusement recher-
chés mettent en évidence l’at-
mosphère noble. Les nouvelles
options Audi design selection
dans les coloris d’intérieur Gris
silex (modèles A6) et Rouge
Arras (S6) s’adressent aux
clients particulièrement exi-
geants. Dans la nouvelle Audi

A6 allroad quattro, qui repose
sur l’A6 Avant, la carrosserie
est rehaussée et des habillages
en acier inoxydable encapsu-
lent les parties avant et arrière
vers le bas. Le style confère au
véhicule une allure robuste et
masculine. Les nouvelles Audi
S6 et S6 Avant sont des voitu-
res de sport destinées à l’utili-
sation quotidienne. Le moteur
4.0 TFSI, un V8 couplé à une
suralimentation biturbo, accé-
lère la berline de 450 ch de 0 à
100 km/h en 4,4 secondes, tan-
dis que la S6 Avant nécessite
4,6 secondes pour faire son
sprint. L’équipement de série
des nouvelles Audi S6 et S6
Avant comprend la transmis-
sion intégrale permanente quat-
tro et la suspension pneumati-
que adaptive air suspension
sport. Cette dernière-ci abaisse
la carrosserie de 20 millimè-
tres. Pour mouvoir les nouvel-
les A6 et A6 Avant, la nouvelle
offre de moteurs comprend
trois organes propulseurs 1.8
TFSI de 190 ch 3.0 TFSI à
développant 333 ch et cinq TDI
dont la plage de puissances
s’étend de 2.0 TDI de 150 ch à
3.0 TDI de 326 ch et deux

autres avec les puissances 326
ch et 346 ch . Tous les moteurs
respectent les valeurs limites de
la norme antipollution Euro 6
et leurs émissions de CO2 ont
été réduites jusqu’à 22 pour
cent. Les moteurs à essence et
diesel les plus efficients portent
chez Audi le badge « ultra ».

Le moteur diesel hautes per-
formances est couplé à une
boîte de vitesses à huit rapports
tiptronic, tandis que toutes les
autres motorisations fonction-
nent en association avec une
toute nouvelle boîte de vitesses
mécanique à six rapports parti-
culièrement légère et à frotte-
ment réduit ou une boîte de
vitesses à sept rapports S tro-
nic. La livraison de la nouvelle
famille Audi A6 débutera à
l’automne 2014. La berline
pourvue du moteur 1.8 TFSI est
proposée en Allemagne au prix
de base de 38 400 euros, tandis
que le prix d’entrée de gamme
de l’A6 Avant 1.8 TFSI est fixé
à 40 900 euros et celui de l’A6
allroad quattro 3.0 TDI à 56
650 euros. Le tarif affiche un
prix de 75 400 euros pour
l’Audi S6 et 109 200 euros
pour l’Audi RS 6 Avant.
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M
unis de calepins et stylos, nous
avons noté toutes les informa-
tions que notre guide nous avait
communiqué dès notre monté en

bus en direction du premier pôle de production.
Créé il y a plus d'un siècle, le site de Sochaux est
le berceau du groupe PSA Peugeot Citroën.
C'est également l'un des sites les plus modernes
qui assure aujourd'hui la production de six
silhouettes de la marque Peugeot : 308 nouvelle
génération, 308 SW, 308 CC ancienne généra-
tion, le crossover 3008, et le monospace com-
pact 5008, ainsi que la DS5 de Citroën.

Site de production mais aussi site de recher-
che et développement, c'est en effet à Sochaux
que sont développés les futurs véhicules de la
plate-forme 2. Ils sont également testés grâce
aux moyens d'expérimentation implantés à quel-
ques kilomètres de là, sur le centre de

Belchamp. Situé en plein cœur de l'aggloméra-
tion du Pays de Montbéliard de 120.000 habi-
tants, le site de Sochaux s'étend sur 259 hectares
et produit chaque jour quelques 1800 véhicules,
fabriqués et finis par 12.221 salariés dont 7 408
ouvriers, 2 646 employés, techniciens et agents
de maîtrise, 2 167 ingénieurs et cadres dont
18,5% de personnel féminin. Le site industriel
s’étend sur 259 ha dont 122 hectares de surface
utile développée et pas moins de 30 km de rou-
tes. Accompagnés de staff Peugeot Algérie sous
la houlette de Pierre foret, directeur général de la
filiale algérienne ont assistée à la synchronisa-
tion à la seconde prés du travail des employés
sochaliens qui allient célérité et qualité profes-
sionnelle à chacun de leur geste. Les différentes
étapes de production d’une automobile Peugeot
auxquelles nous avons assisté sont l’emboutis-
sage, le ferrage, et le montage. L’emboutissage

: Chaque jour, 750 tonnes d'acier et d'aluminium
sont transformées pour donner les pièces qui
composeront la carrosserie du véhicule. Partant
d'une bobine de tôle, d'impressionnantes presses
découpent puis emboutissent la tôle pour obtenir
la forme souhaitée. Le ferrage : C'est audit site
industriel que naît la caisse en blanc. 1.200
robots exécutent un véritable ballet pour assem-
bler 400 pièces de tôle en procédant à 4500
points de soudure électrique ou par laser. Un
contrôle des jeux et affleurements est ensuite
réalisé. Le Montage : C'est dans la même usine
que la caisse devient véhicule. Les caisses pein-
tes serpentent sur plus d'un kilomètre de ligne de
montage pour recevoir tous les équipements
intérieurs de finition et de confort, et bien sûr les
organes mécaniques. Cherchant le perfectionne-
ment et imposant des tests qualitatifs rigoureux,
la qualité est au cœur de l’activité de la marque

au lion. Pour certifier la qualité de chaque voi-
ture, 1.800 points sont contrôlés en sortie de
ligne par des employés de l’usine formés spécia-
lement pour cela. Le véhicule est ensuite testé
sur des bancs de roulage. Par ailleurs, le groupe
PSA Peugeot Citroën s’est doté d’un Système de
Production appliqué par l’ensemble de ses sites
industriels, comme par l’univers de la concep-
tion. L'histoire industrielle de la marque Peugeot
qui a débuté dans la région de Montbéliard en
1810 a bien évolué depuis le temps. La Peugeot
201 est la première voiture produite en grande
série à Sochaux, dans des bâtiments construits
pour l'occasion. En présentant ce véhicule en
1936, Peugeot devance ses concurrents avec un
modèle très aérodynamique. Première nou-
veauté Peugeot de l'après-guerre, 203 est dévoi-
lée en 1948. 403 est lancée en 1955. Sochaux
compte alors 15.000 salariés.
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L’histoire rugissante d’une référence
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ELSECOM AUTOMOBILES-
SUZUKI

Nouvelle SUZUKI
CIAZ prochainement

lancée

Elsecom-automobiles repré-
sentant officiel de la marque
japonaise Suzuki sur le marché
algérien procédera, le 8
novembre prochain à la veille
de l’ouverture de la nouvelle
édition du Salon de l’automo-
bile de l’Ouest à Oran, au lan-
cement de son nouveau
modèle, une berline quatre
portes, Suzuki CIAZ. Le
concessionnaire tentera à tra-
vers la commercialisation du
nouveau venu dans la gamme
de Suzuki Algérie de conquérir
une nouvelle segmentation
dans lequel il était déjà
absent.Elle sera exposée au
salon d'Oran à partir du 10
décembre prochain.
Nouvelle Suzuki CIAZ, pro-
duite en Inde sera proposée au
lancement sur le marché local
avec une seule motorisation
essence à savoir 1.4l de 92ch
fournissant 130 Nm accouplée
à une boite de vitesse manuelle
à 5 rapports en attendant de
proposer d’autres motorisa-
tions et finitions. Longue de
4.49 mm, large de 1.73 mm, et
haute de 1.485 mm, elle repose
sur un empattement de 2.65
mm, Suzuki CIAZ est dotée de
nombreux équipements dédiés
à la sécurité des occupants et à
leur confort.

MONDIAL DE L’AUTOMOBILE DE PARIS 2014 :

Grandiose tout simplement
Le Mondial de l’Automobile vient de fermer ses portes avec 1 253 513
visiteurs. Il reste le Salon le plus fréquenté au monde. Avec plus de 100
premières, des stands de très grande qualité, une exposition historique
exceptionnelle « l’Automobile et la Mode » en co-production avec l’INA
qui a attiré plus de 75 % visiteurs et de nombreuses animations innovan-
tes, le Mondial de l’Automobile 2014 fait toujours autant rêver. Cette édi-
tion a également été très bonne en termes de prises de contacts et de
commandes par les exposants, égales ou supérieures à celles de 2012.
Sur le Centre d’essais des véhicules électriques et hybrides ont été réali-
sés plus de 10 000 essais (20 % de plus qu’en 2012).
Les Ateliers du Mondial organisés par le CCFA (Comité des Constructeurs
Français d’Automobile) ont marqué une nouvelle étape dans la réflexion
sur l’univers automobile en abordant les sujets économiques, sociétaux
et techniques essentiels du secteur. Une dizaine de débats ont réuni plus de 700 participants.
Le Salon a bénéficié d’une couverture médiatique internationale exceptionnelle, avec plus de 10 000 journalistes accrédités
venant de 103 pays. Des centaines d’heures de reportages TV et radios français et internationaux (Brésil, Mexique, USA…) et
plus de 8.200.000 pages vues sur le site internet du Salon. Le Mondial de l’Automobile reste également le premier salon auto-
mobile au monde sur Facebook avec plus de 47.000 fans devant Francfort, Détroit, Genève…

Le musée de l’Aventure Peugeot est l’un des sites incontour-
nables de l’Est de la France, principal témoin de deux siècles de
saga industrielle de la marque du Lion. Situé à Sochaux, il est
volontairement enraciné dans le bastion historique des produc-
tions de la marque Peugeot de 1810 à nos jours. Visiter le musée
de la marque française c’est connaitre l’histoire de l’automobile
mondiale depuis ses débuts, son évolution à travers les ans et
l’actuelle technologie embarquée Ce temple de l’histoire, dont
sa visite nous fait voyager dans le temps est en réalité une par-
tie de l’histoire de l’industrie automobile mondiale, visité
annuellement par pas moins de 80 000 visiteurs par an. Le
musée, qui raconte le début de l’épopée de la marque au Lion
dans l’industrie auto, s’étend est représenté sur une surface
d’exposition globale de 6 000 m?. Le visiteur pourra admirer et

regardé de près 120 véhicules, 50 cycles et motocycles et 500
objets estampillés à la marque (moulins, radios, machines à
coudre…), une collection des plus rares d’une valeur inestima-
ble qui laissera tout collectionneur sur sa faim. Le musée est né
de l'initiative de l'association "L'Aventure Peugeot" créée en
1982. Son président, Pierre Peugeot, avait fixé à l’époque ses
missions principales qui étaient de recenser et rassembler les
différents types de produits industriels fabriqués depuis 1810
sous la marque Peugeot, de prendre part à des manifestations
concernant des véhicules anciens ou d'organiser des sorties ou
des rassemblements de voitures anciennes, notamment. La
période 1891-1904, époque des "Pionniers", abrite les plus
anciennes voitures automobiles au monde, notamment le Vis-à-
vis de 1891, première automobile à moteur à essence fabriquée
par Peugeot Frères. La période 1905-1918, qui marque le début
de la production industrielle, met à l’honneur la célèbre Bébé
Peugeot, produite en 3 000 exemplaires. L'espace 1919-1935
permet de découvrir cette époque charnière qui conduira à
l'adoption de la production en série des voiturettes, dont la
Quadrilette 161. La démesure des années folles est illustrée
avec le Landaulet 184, véritable carrosse automobile.

La signification des appellations à trois chiffres, qui com-
mence avec la génération 1 et la mythique 201 des années 1930,
produite à 142 000 exemplaires, est dévoilée à cette étape. Le
module 1936 – 1949 souligne l'arrivée des carrosseries tout en
acier au style fluide et aérodynamique avec les modèles
"Éclipse", coupés transformables en cabriolet, tels que 401, 601

et 402 précurseurs des Coupé- Cabriolet actuels.
Le concept change avec les modèles de très grande série

accessibles à tous, produits à partir des années 1950. En effet, si
la 402 a été fabriquée en 75 000 exemplaires, la 403 sera, 20 ans
plus tard, produite en 1,3 million d'exemplaires. Cette dernière
est bien entendu le modèle-phare de cet espace.Le module des
années 1950–1970 est celui de la grande série avec les généra-
tions 3 et 4 qui couvre la période connue sous le vocable des
"Trente Glorieuses" : c’est l’époque de la 203, voiture du
"Renouveau", lancée en 1948 et modèle unique de la marque
jusqu'en 1955, mais également de la 404, symbole de la pré-
sence de Peugeot en Afrique et en Amérique du Sud, fabriquée
à Sochaux, mais aussi au Nigeria et en Argentine. La période la
plus récente représentée dans le panel des voitures de tourisme
est bien sûr celle des années 1980-1990 avec la génération 5, et
en particulier la 205. Chaque modèle est exposé dans un décor
bien architecturé de son époque qui nous révèle sur l’impor-
tance du modèle en question mais aussi l’évolution et le génie
des ingénieurs de la marque des Frères Peugeot dans la produc-
tion des modèles de la marque au Lion. Outres les différentes
périodes qu’a connu la marque française, le musée met en avant
le savoir faire de Peugeot à travers le temps en matière de véhi-
cules utilitaires, cycles et motocycles, le sport automobile, et
surtout ’activité industrielle. Par ailleurs, actuellement le musée
de l’Aventure Peugeot organise une exposition dédiée aux voi-
tures de compétition les plus rapides de l’histoire de la Marque.
Celles qui ont dépassé les «300 KM/H».

Une visite guidée du site industriel PSA Peugeot- Citroën de Sochaux, plus grand site de fabrication automobile de France, était une occasion exceptionnelle pour 9
journalistes représentants des médias spécialisés de l’automobile (web, presse écrite et magazines) pour suivre les différentes étapes de la production d’une voiture

embraquant les dernières technologies.
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GASTRO-ENTÉRITE 

Les dangers 
du sèche-mains électrique

La gastro-entérite est une infection du système digestif qui cause nausées, vomissements, crampes abdominales et diarrhée. Elle
est due à une inflammation des parois de l’estomac et de l’intestin. Dans la majorité des cas, elle est de courte durée. Les

symptômes surviennent brutalement et disparaissent généralement au bout de 1 à 3 jours.

L a gastro-entérite est un terme
général qui désigne une multi-
tude d’affections. Dans le lan-

gage courant, on parle parfois de
«grippe intestinale». Ces affections
peuvent être provoquées par de
nombreux virus, bactéries ou
autres micro-organismes (comme
les amibes) qui se transmettent
principalement par les mains sales,
l’eau et les aliments. L’intensité et
la durée des symptômes varient
selon la cause. Les gastro-entérites
virales sont de loin les plus fré-
quentes (plus des deux tiers des
cas).

De nombreux virus peuvent être
en cause. Chez les adultes, les
norovirus (ou calicivirus) sont
reconnus comme les agents les
plus souvent impliqués dans les
flambées épidémiques de gastro-
entérite virale. Le plus connu d’en-
tre eux est le virus de Norwalk,
identifié pour la première fois en
1968 dans une école de Norwalk
aux Etats-Unis, lors d'une épidémie
de gastro-entérite. Quant au rotavi-
rus, c’est le type de virus le plus
fréquemment coupable de gastro-
entérites chez les jeunes enfants
(plus de la moitié des cas).

Les gastro-entérites bactérien-
nes sont généralement dues à une
intoxication alimentaire, causée
par des salmonelles, des campylo-
bacters ou des bactéries comme
Shigella. La gastroentérite se
contracte par l’une ou l’autre des
deux voies suivantes :

-Par intoxication alimentaire
(gastro-entérites bactériennes sur-
tout).  -Par contact avec une per-
sonne ou un objet contaminés (gas-
tro-entérites virales surtout). C’est la voie
dite « oro-fécale ». On peut contracter la
maladie si, après avoir touché une per-
sonne contagieuse ou des objets ou surfa-
ces contaminés, on porte les mains au
visage ou on prépare un repas sans s’être
bien lavé les mains.   

L’unique  réflexe pour éviter la diffu-
sion des germes reste une hygiène irrépro-
chable des mains.

Comment se sécher
les mains... 

Depuis les dernières épidémies de gas-
tro ou de grippe et notamment la grande
psychose du virus H1N1, les lieux publics
(aéroports, facultés, stations, musées,
gares, restaurants, bars, stations-service,
cinémas, etc.) ont été envahis par les
séchoirs à air pulsé pour se sécher les
mains. Des appareils au design futuriste
qui pulsent de l’air froid à 640 km/h et
chassent la moindre goutte d’eau de la
paume de vos mains en quelques secon-
des. Une solution de facilité donc pour un
résultat qui semble impeccable à l’œil nu
et totalement écologique puisqu’il n’y a

pas de déchet. Mais c’est seulement en
apparence que nous avons les mains pro-
pres avec ces séchoirs électriques.

Véritable aérosol à microbes
inhalés à pleins poumons 

En effet, ces sèche-mains sont de for-
midables vecteurs de contamination et de
propagation de bactéries.

Selon les conclusions édifiantes d’une
étude anglaise réalisée par la School of
Biosciences de l’université de
Westminster à Londres, les séchoirs élec-
triques dispersent les bactéries présentes
dans l’environnement des toilettes.

«Quand vous vous lavez les mains, il
reste toujours des germes et le sèche-main
électrique agit comme un véritable aéro-
sol à microbes qu’on inhale à pleins pou-
mons. C’est une absurdité, il vaut encore
mieux se sécher les mains à l’arrière de sa
chemise», explique le docteur Frédéric
Saldmann, auteur de On s'en lave les
mains (Flammarion, 2007) dans les colon-
nes de 20 Minutes.

Les constructeurs revendiquent, à
grand renfort de communication basée sur
des études qu’ils financent, une meilleure

hygiène grâce à leur nouvelle «formule 1»
équipée de filtre de qualité hospitalière.
Mais c’est juste en comparaison aux sim-
ples souffleurs d’air chaud. Même ces
études disent que ces séchoirs nouvelle
génération ne sont, en aucun cas, mieux
que le papier. Car toutes les études depuis
plus de 20 ans arrivent à la même conclu-
sion : pour se sécher proprement les
mains après les avoir lavées, rien ne vaut
la serviette en papier à usage unique.

Surtout dans les hôpitaux et les autres
lieux publics où l’hygiène est capitale.

Ce que confirme cette étude de la
School of Biosciences de l’université de
Westminster à Londres. La serviette
papier réduit le nombre moyen de tous les
types de bactéries testées sur le bout des
doigts et les paumes des sujets. Le
séchoir à air chaud, au contraire, a aug-
menté le nombre moyen de ces bactéries.
Tout comme le séchoir à air pulsé même
si c’est dans une moindre mesure.

Par conséquent, l’affirmation des fabri-
cants qualifiant le séchoir à air pulsé de
sèche-mains le plus hygiénique est vraie,
mais uniquement par rapport aux séchoirs
à mains électriques. Car ses performan-

ces par rapport à l'hygiène des ser-
viettes en papier non réutilisables
sont bien pires à tous les égards,
selon l’étude.

Bref si c’est pour avoir encore
plus de bactéries sur les mains après
les avoir séchées dans ces appareils
dans l’environnement des toilettes
qu’avant de les avoir lavées, autant
ne pas le faire !

Rien ne vaut la serviette
en papier à usage unique

Les auteurs de l’étude concluent
que l'utilisation de sèche-mains à air
chaud et sèche-mains à air pulsé
devrait être considerée avec précau-
tion dans les lieux où le respect de
l'hygiène est d'une importance capi-
tale, comme dans les hôpitaux, les
cliniques, les écoles, les maternités,
les cuisines...

Pour eux, l'utilisation d’essuie-
mains en papier serait très bénéfique
pour une meilleure hygiène dans les
établissements ouverts au public,
comme les usines, bureaux, bars et
restaurants.

Le lavage des mains plusieurs fois
dans la journée, surtout si l’on s’oc-
cupe d’enfants et de personnes âgées,
qui sont plus vulnérables. Ce geste
est indispensable après s’être mou-
ché, avoir toussé ou éternué, après
avoir rendu visite à une personne
malade, après chaque sortie à l’exté-
rieur et bien sûr avant de préparer les
repas, de les servir ou de les prendre.
Pour un bon lavage des mains, on
conseille d’utiliser un savon liquide
(le pain de savon n’est pas aussi
hygiénique car il reste humide) pen-
dant trente secondes et de ne pas
oublier de frotter les ongles et le bout

des doigts, la paume et l’extérieur des
mains, les jointures des doigts et les poi-
gnets.

Une solution hydro-alcooli-
que peut remplacer le savon

Le séchage, pour éviter la propagation
des germes, doit se faire avec une ser-
viette propre ou à l’air libre.

En effet, il n'y a pas mieux que le
papier pour avoir les mains vraiment pro-
pres après les avoir lavées.

En voyageant un peu, on se rend
compte que tous les pays «modernes» :
USA, Allemagne, pays nordiques ont des
lieux publics équipés d’essuie-mains à
usage unique dans leurs toilettes.

Force est de constater que 2 ans seule-
ment après le grand ramdam de la grippe
H1N1 et la prise de conscience à l’époque
de l’importance d’avoir les mains vrai-
ment propres avec le boom des gels
hydroalcooliques, nous sommes revenus à
la case départ. Les séchoirs électriques
posent un véritable problème de santé
publique. 

In Santé de A à Z
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DE LA PHOTOGRAPHIE DE GUERRE À LA SAUVEGARDE DU PATRIMOINE CULTUREL PALESTINIEN

La fureur d’exister…

52E FESTIVAL INTERNATIONAL DU CINÉMA DE VIENNE (VIENNALE)

Tariq Teguia à l'honneur

19E SESSION DES MINISTRES ARABES DE LA CULTURE

Le projet de Centre arabe d’archéologie à l’ordre du jour

E n 2006, à tout juste 33 ans, il est
touché par deux balles perdues
tirées par des combattants

palestiniens qui  tiraient en l'air pour
commémorer la mort d'un de leurs
frères d'armes. Le malheur s’est passé
au niveau de l’enceinte de son travail,
à Ramallah, en Cisjordanie occupée.
Une balle lui transperce le ventre, la
deuxième touche la colonne
vertébrale. Après 40 jours de coma, il
se réveille pour entendre un médecin
lui annoncer qu'il ne remarchera
jamais. Huit ans plus tard, toujours en
fauteuil roulant, ce père de trois filles
n'a toujours pas abandonné son rêve
de remarcher un jour. Et surtout, il a
décidé de ne pas laisser son invalidité
l'empêcher de reprendre son appareil
photo. Après sa convalescence, il
lance le premier travail de numérisa-
tion des archives palestiniennes. Il a
collecté clichés et vidéos retraçant le
parcours de Yasser Arafat, l'icône de
la lutte du peuple palestinien. Son
entreprise minutieuse lui a ensuite
valu de rejoindre l'Unesco en qualité
d'expert et de conseiller en matière
d'archivage numérique.

Un "devoir national"
Puis, replongeant dans ses propres
archives, ce photographe, qui a tra-
vaillé pour plusieurs agences de

presse internationales dont l'AFP et
gagné plusieurs prix internationaux, a
publié deux livres reprenant les pho-
tos qu'il avait prises avant l'accident.
Le premier est intitulé "Femmes
palestiniennes : don permanent et
créativité", le second,
"Photographies de la vie quotidi-
enne".  En 2008, il publie "Comment
vas-tu, Palestine ?", une touchante
collection de photos montrant la
Palestine vue par un enfant du pays,
la Palestine qu'Osama veut montrer,
loin des clichés omniprésents du con-
flit. Avec la question palestinienne
vient aussi celle de la préservation de
l'identité palestinienne et du sauve-
tage de son héritage. "Je vois la façon
dont le peuple palestinien se fait tout
voler au profit des Israéliens: de la
terre jusqu'à la nourriture, en pas-
sant par les tissus et les pierres",
déplore-t-il. Alors, dit-il, il a décidé
de tout photographier. "Je me suis dit
qu'il fallait que les Palestiniens pro-
tègent leur héritage en photographi-
ant et en parlant de leur patrimoine".
En inlassable documentaliste de l'his-
toire palestinienne, il a publié
plusieurs livres de photographies sur
les murs de la Vieille Jérusalem, sur
les tenues traditionnelles, les bijoux
et la cuisine palestinienne. "Le
Murmure des pierres", son dernier

ouvrage tout juste paru, célèbre l'ar-
chitecture traditionnelle palestini-
enne. A travers ses photographies de
bâtisses anciennes et de palais de
Cisjordanie, il raconte les portes tra-
vaillées, les plafonds en ogive et les

murs parcourus de végétation de
splendides maisons laissées à l'aban-
don après des bombardements
israéliens, lors de la première
Intifada, de 1987 à 1993, et de la sec-
onde de 2000 à 2005.

L e projet de Centre arabe d’archéologie, en
cours de réalisation à Tipasa, (75 km à l’Ouest
d’Alger), sera à l’ordre du jour de la 19ème

session du Congrès des ministres arabes de la cul-
ture, prévue le 10 décembre en Arabie Saoudite, a
indiqué, dimanche à Tipasa, un responsable arabe.
"Le dossier sera soumis à la 19eme session du
Congrès des ministres arabes de la Culture, en vue
d’une meilleure prise en charge du projet", a
déclaré le Directeur général de l’Organisation arabe
de l’Education, de la Culture et de la Science (
(ALESCO) Abdallah Ben Hamed El Mouhareb, en
marge de sa visite dans la wilaya de Tipasa.
Impressionné par l’esthétique de l’architecture

arabo -islamique de cet ouvrage, M. El Mouhareb a
souligné la nécessité "d’augmenter le budget con-
sacré à ce Centre, en vue d’en faire un site touris-
tique, culturel et scientifique". Il a, par ailleurs,
recommandé "l’usage de techniques développées
dans l’inventoriage et la classification des antiquités
des Etats arabes, afin de constituer une base de don-
nées à mettre à la portée des étudiants et des
chercheurs.  Sur ce point, le responsable d’Alesco a
également appelé à "plus de coopération arabe dans
le domaine de la préservation et de la promotion de
la mémoire arabe", en mettant des informations
fiables sur les antiquités et legs civilisationnels,
détenus par chaque pays arabe, à la portée de

l’Organisation évoquée.  Pour sa part, la ministre de
la Culture, Nadia Labidi, a assuré de "l’intérêt
accordé par les pouvoirs publics, à leur tête le
président de la République, Abdelaziz Bouteflika, à
ce projet d’envergure et de dimension régionale",
ajoutant, à cet égard, que "l’Algérie se fait un devoir
d’ériger ce Centre en «pôle d’excellence » en
matière d’archéologie et des sciences subséquentes,
en vue de renforcer la recherche en la matière".
L’Algérie a été choisie pour abriter le Centre
d’archéologie, lors de la 17e Conférence arabe du
patrimoine civilisationnel antique, tenue en décem-
bre 2003 à Nouakchott (Mauritanie), rappelle-t-on.

L es films, courts et longs
métrages, de l'Algérien Tariq
Teguia seront mis à l'honneur

lors du 52e Festival international du
cinéma de Vienne (Viennale) qui se
poursuit jusqu'au 6 novembre
prochain, indiquent les organisa-
teurs.  Les longs métrages Gabbla
(2008) et  Roma wala Entouma
(2006), qui avait participé la même
année à La Mostra de Venise de la
même année, ainsi que les courts
métrages Ferrailles d'Attente (1998)
et Haçla (2002), meilleur court

métrage au Festival international du
film de Marrakech de 2003, seront
projetés dans la section In Focus. 
Le dernier opus de Teguia,  Zanj
Revolution (production mixte algéro-
libano-franco qatarie en 2013) sera
projeté dans la section longs
métrages en sa présence, ajoute la
même source sans préciser si le film
est en compétition à la Viennale.
Zanj Revolution avait obtenu en
2013 en France le Prix Scribe pour le
cinéma et le grand prix au 28e
Festival international du cinéma

Entrevue Belfort. Il avait également
participé en Italie aux compétitions
du 8e Festival international du ciné-
ma de Rome et du 3e Festival
"Cinemondo" de la même ville. Né
en 1966, Tariq Teguia a entamé son
parcours cinématographique à Alger
avec  Kech'mouvement, son premier
court métrage réalisé en 1996 alors
qu'il exerçait comme photographe
dans la presse.  
En 2006, il signe son premier long
métrage Roma Wala Entouma suivi,
en 2008, de Gabbla. Plus de 300 pro-

ductions seront projetées à la 52e
Viennale, à l'instar de Winter Sleep
du réalisateur turc Nuri Bilge Ceylan
(Palme d'Or au 67e Festival de
Cannes), Magic in The Moon Light,
de l'Américain Woody Allen et
Timbuktu, du Mauritanien
Abderrahmane Sissako.  Fondé en
1960, le Festival international du
cinéma de Vienne est le plus ancien
des festivals du 7e art en Europe et le
plus important évènement ciné-
matographique en Autriche.

Quand une balle l'a rendu invalide, Osama Silwadi a dû penser à sa reconversion. Photographe de presse ayant couvert les deux
Intifadas, ce Palestinien met désormais son objectif au service du patrimoine culturel de son pays.
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
WILAYA DE BISKRA

DIRECTION DES EQUIPEMENTS PUBLICS
Rue Ahmed Ouamane Biskra

NIF : 000007019004951

AVIS D’APPEL D’OFFRE 
NATIONAL RESTREINT N°68/2014

La Direction des Equipements Publics lance un avis d’appel d’offre national restreint pour :

Réalisation de 1000 places pédagogiques avec installations sportives à CHETMA W.
Biskra
01- Bloc salles de cours, travaux dirigés et travaux pratiques, bibliothèque et structures
annexes
02- Bloc structures sportives (gymnase) et salle de renforcement musculaire
03- Bloc salle de sport collectif
04- Terrain de sports, locaux techniques et vestiaires raccordements

- Les entreprises peuvent soumissionner pour ce lot et devront être retenues suivant les moyens
humains et matériels pour ce lot. (S’agissant d’une tranche de l’institut de sports, le soumission-
naire retenu de ce projet ne peut avoir la 1ère tranche de cet institut (Réalisation de 1000 pla-
ces pédagogiques à CHETMA (pédagogie et VRD).

- Les entreprise ou groupe d’entreprise qui possèdent un certificat de qualification et classifica-
tion professionnelles activité principale en bâtiment catégorie cinq (05) ou plus en cours de vali-
dité, ayant réalisé au moins un projet dans la catégorie (c) ou plus.
- Les dossiers de soumissions sont à retirer auprès de la Direction des équipements publics sise
: Ahmed Ouamane Biskra.
-Les offres présentes par un groupement (solidaire) de deux (02) ou plusieurs entrepreneurs
associés devront répondre aux conditions du cahier des charges :
A/Les groupement désignera un responsable principal (chef de file) dont le nom et les attribu-
tions figureront sur le protocole d’accord notant que le groupement devra fournir obligatoire-
ment dans son offre, suivant l’article 59 du décret présidentiel 10-236 du 07 octobre 2010,
modifié et complété, portant réglementation des marchés publics.
B/Le chef de file des groupements doivent être titulaire d’un certificat de qualification et clas-

sification professionnelles activité principale en bâtiment catégorie cinq (05) ou plus en cours
de validité.
C/Les membres du groupements doivent être titulaires d’un certificat de qualification et clas-

sification professionnelles activité principale en bâtiment catégorie quatre (04) ou plus en cours
de validité.
D/Le chef de file seul représentant du groupement vis-à-vis du service contractant, assumera

la responsabilité recevra et appliquera les instructions du service contractant l’exécution de
l’ensemble du marché lui sera exclusivement confiée et paiement seront effectués en son nom.
E/Tous membres du groupement sera responsables solidairement de l’exécution du marché.
Les offres doivent être déposées à la Direction des Equipements publics de la wilaya de BIS-

KRA (bureau ordre) dont l’adresse sus indiquée et doivent être présentées sous une enveloppe
principale scellée et ne  comportant aucune inscription autre que le numéro- objet de l’avis
d’appel d‘offres,  le nom et l’adresse du maître de l’ouvrage et la mention (Soumission à ne
pas ouvrir) cette enveloppe abritera deux autres enveloppes scellées.

A-La première dite offre technique contenant :
1-La déclaration à souscrire dûment remplie et signée
2-La déclaration de probité dûment remplie et signée
3-RCPS, CPC, CCAG, CPS, et devis descriptif (du présent cahier des charges) ; dûment rem-
plie et signée
4-Copie du certificat de qualification légalisée en cours de validité (actives principale bâtiment
cinq (05) ou plus
5-Copie du statut ou association légalisée (pour les sociétés)
6-Copie du protocole d’accord légalisée propre au projet (pour les groupements : solidaire)
7-Copie du registre de commerce légalisée CNRC
8-Copie de l’attestation de dépôt légal des comptes sociaux légalisée pour les sociétés commer-
ciales dotées 2013
9-Attestation d’assurances mise à jour en cours de validité (CNAS, CASNOS, CACOBATPH)
10-Extrait de rôle en cours ce validité, apuré ou avec échéancier
11-Liste des moyens matériels (joindre les copies légalisée carte grises, factures d’achat,
contrats de location, contrat de leasing ou toutes autres pièces réglementaires)
12-Liste des moyens humains à utiliser pour le projet (joindre bordereau de dépôt du dossier
copies légalisée au niveau CNAS + diplôme ou certificat de travail pour chaque élément copie
légalisée)
13-Casier judiciaire en cours de validité (moins de 03 mois)  du responsable ayant des pourvois
de signer Soumissions (copie original)
14-Références professionnelles dûment justifiées (attestations de bonne exultion relatives aux
principaux travaux réalisés avec montant et délai : délivrées par les maîtres de l’ouvrage copie
légalisée)
15-Les bilans financiers des 03 dernières années d'exercice visés par les services des impôts cer-
tifiés par un commissaire aux comptes
16-Le numéro d’identification fiscal (NIF) copie légalisée
17-Délai et planning de réalisation

NB. : Tous les documents présentés en photocopies doivent être légalisées
B-La seconde dite offre financière contenant :
-Lettre  de soumissions dûment remplie et  signée
-BPU dûment rempli et signé 
-Devis quantitatif dûment rempli et signé

Chacune de ces deux enveloppes doit être identifiée en tant que telle.
-La durée de préparation des offres est fixée à (21) vingt et un jours à partir de la première paru-
tion du présent avis sur les quotidiens nationaux ou sur le BOMOP.

Les offres seront déposées (et non envoyées) au siège de la Direction des équipements publics
de la wilaya de Biskra sise : Ahmed Ouamane Biskra bureau d’ordre au dernier jour de la durée
de préparation des offres (de 8.00 h à 13 : 00 h), l’ouverture des plis sera au même jour à 14 :
00 h, si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos légal, le dépôt des offres sera
prorogé jusqu’au jour ouvrable et l’ouverture des plis sera au même  jour à 14:00h.
-La validité des offres est de trois (03 mois). A partir de la date de dépôt des offres.
-Les soumissions peuvent assister à l’ouverture des plis qui aura lieu le dernier jour
à 14.00 h.
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FINALE DE LA LIGUE DES CHAMPIONS

L’Entente va devoir patienter
PREMIER LEAGUE
ANGLAISE / 9e J

Tottenham battu à
domicile, Bentaleb

non convoqué
L'équipe de Tottenham, où
évolue le milieu international
algérien Nabil Bentaleb, s'est
inclinée dimanche à domicile
face à Newcastle (2-1), en
match comptant pour la 9e
journée du championnat
d'Angleterre de football. Les
Spurs ont ouvert le score par
l'entremise d'Adebayor (18'),
avant de concéder deux buts
en seconde période, par
Ameobi (46'), Ayoze Pérez
(58'). Blessé la semaine
dernière au niveau de la
cheville, Bentaleb ne figurait
par sur la liste des joueurs
convoqués pour cette rencon-
tre par l'entraîneur argentin,
Mauricio Pochenttino. En rai-
son de cette même blessure,
le joueur algérien a dû faire
l'impasse sur le match de
l'Europa League, disputé jeudi
dernier à Londres face aux
Grecs d'Asteras Tripolis (5-1).
A l'issue de cette défaite,
Tottenham stagne à la 11e
place au classement de la
Premier League avec 11
points, alors que Newcastle
remonte à la 14e position avec
10 points.

SÉLECTION OLYMPIQUE
ALGÉRIENNE

26 joueurs 
convoqués pour un

stage de 4 jours
Vingt-six joueurs algériens
ont été convoqués par le
sélectionneur national
olympique, André Pierre
Schurmann, pour prendre
part à un stage bloqué de qua-
tre jours à Alger, a annoncé la
Fédération algérienne de
Football (FAF) dimanche sur
son site officiel. Le regroupe-
ment est prévu du 2 au 5
novembre prochain, au
Centre national technique de
la FAF, à Sidi Moussa, pour
entamer les préparatifs en vue
des qualifications des jeux
Olympiques de 2016, à Rio de
Janeiro (Brésil). Le stage
intervient quelques jours
seulement après celui de la
sélection algérienne des
joueurs locaux (A'), en prévi-
sion des éliminatoires du
CHAN-2016 au Rwanda. Le
regroupement des "locaux" a
été dirigé par le sélectionneur
français de l'équipe première,
Christian Gourcuff, et a réuni
23 joueurs issus du champi-
onnat national de Ligue 1.

PAR MOURAD SALHI

L e représentant algérien dans cette
prestigieuse compétition continen-
tale, à savoir la Ligue des champions

d’Afrique, va devoir, donc, patienter
jusqu’à la manche retour pour éventuelle-
ment fêter sa consécration. Un match nul
est largement suffisant à cette formation
phare de la capitale des Hauts-Plateaux
pour valider sa qualification à la
prochaine édition de la Coupe du monde,
prévue en décembre prochain au Maroc.
Auteurs d’une belle prestation sur les ter-
res congolaises, les Algériens de Sétif sont
bien placés pour l’emporter au stade
Mustapha-Tchaker de Blida devant des
milliers d’inconditionnels des Noir et
Blanc. Les coéquipiers de Djahnit ont
réalisé le plus dur au Congo. Le staff tech-
nique, à sa tête l’entraîneur en chef
Kheirddine Madoui, devra profiter de
cette période qui précède ce match retour
pour remédier aux lacunes et se préparer
tel qu’il se doit sur tous les plans.

Pour ce faire, l’Aigle Noir est appelé à
garder sa cage vierge lors du prochain

match pour assurer le sacre final. Mais, le
staff technique ne compte pas s’arrêter à
ce niveau. Le club phare de Aïn Fouara,
qui n’a jamais perdu de match depuis les
éliminatoires et ce, malgré la taille des
adversaires, compte gagner ce match à
domicile et confirmer son talent. Les
Algériens qui ont mis en difficulté les
Congolais de l’entraîneur Florent Ibenge,
sur leurs bases, auront les favoris des
pronostics. Ce match nul arraché au
Congo est précieux et les deux buts
inscrits au stade Tata-Raphaël de
Kinshasa pèsent énormément à ce niveau
de la compétition. Ils seront soutenus par
leur large public qui se prépare déjà pour
envahir la ville des roses, les camarades
de l’excellent gardien de but Khedeïria
auront un bon coup à jouer. Le fait de
revenir avec un match nul du Congo a fait
énormément plaisir aux joueurs sétifiens.
Ces derniers rêvent d’ores et déjà d’une
participation historique à la Coupe du
monde des clubs champions qui se
déroulera au Royaume chérifien en
présence des plus huppés clubs du monde
entier, à l’image du Real Madrid de

Cristiano Ronaldo. Ce sera également une
première pour le football algérien qui
revient en force sur la scène interna-
tionale. Un bon coup à jouer, donc, pour
cette formation phare de la capitale des
Hauts-Plateaux, très ambitieuse sous la
houlette du jeune entraîneur Kheirddine
Madoui. Les coéquipiers de Younes ont
leur destin entre les mains. Les supporters
se préparent déjà pour envahir le stade
Mustapha-Tchaker afin de soutenir leur
équipe favorite dans sa mission. C’est
toute la ville sétifienne qui a été ornée par
les banderoles aux couleurs du club, à
savoir les noir et blanc. Combien elles
sont longues ces journées qui précédent
cette finale retour ! Un rendez-vous inédit
est au programme du 1er novembre au
stade Mustapha- Tchaker de Blida à partir
de 19h45, entre l’ES Sétif algérienne et le
Vita Club du Congo. Ce rendez-vous sera
dirigé par l’arbitre gambien Bakary Papa
Gassama, secondé par son compatriote
Dickory Jawo et le Camerounais Evarist
Menkouande. 

M. S.

BASKET/CHAMPIONNAT ARABE DES CLUBS CHAMPIONS

Victoire du GS Pétroliers devant Ohod d'Arabie Saoudite

L e GS Pétroliers a décroché sa pre-
mière victoire au championnat arabe
des clubs champions basket-ball

(messieurs), en s'imposant devant Ohod
d'Arabie Saoudite sur le score de 86 à 62
(mi-temps : 51-26), en match comptant
pour la 1ere journée de la poule 2, disputé
dimanche à Salé (Maroc). Les Pétroliers,
champion d'Algérie en titre, seront
opposés lors de la prochaine journée,
prévue lundi, au Sporting d'Alexandrie
(Egypte) à 17h00, heure algérienne. Le

championnat arabe des clubs champions
basket-ball (messieurs) qui se déroule du
26 octobre au 8 novembre à Salé (Maroc),
regroupe 14 équipe divisées en trois
poules. 

Le GSP évolue dans la poule 2 aux
côtés de Ohod d'Arabie Saoudite, Pétrole
du Sud (Irak), Sporting d'Alexandrie
(Egypte) et Rades de Tunisie. La poule 1
est composée de Amel Essouira (Maroc),
Rayan (Qatar), El Ahly (Egypte), Sayb
(Oman) et Riyadi du Liban, alors que la

Poule 3 regroupe l'AS Salé (club organisa-
teur), Birzeit (Palestine), Talel du Yemen,
Kadhima (Koweït) et Mahreq El-
Bahreïni. Les trois premiers des poules 1
et 2 ainsi que les deux premiers de la
poule 3 seront qualifiés pour les quarts de
finale. 

La meilleure performance algérienne
au Championnat arabe des clubs champi-
ons a été réalisée par l'IRB/ECTA (Alger)
qui avait décroché le trophée en 1989.

Khiereddine Madoui (ES Sétif)
"Nous avons rencontré une équipe très

coriace qui a prouvé sa valeur en revenant
par deux fois au score. Je suis évidemment
content du résultat, même si je regrette un
peu qu’on ait manqué de réussite après
avoir réussi à nous procurer plusieurs occa-
sions de scorer. Il ne faudrait surtout pas
oublier que ce nul arraché hors de nos

bases constitue une option qu’il va falloir confirmer samedi
prochain à Blida."

Florent Ibenge (AS Vita Club)
"Mon équipe est jeune, c’est pourquoi

elle a mal géré la pression. Aujourd’hui,
c’est le mental qui a fait la différence car
nous étions au point techniquement et
physiquement. Sétif, c’était du solide, mais
n’oublions pas qu’il y a encore une sec-
onde manche."

Avis des entraîneurs 

L’ES Sétif, qui est revenue avec un précieux match nul de son déplacement au Congo, en tenant en
échec l’AS Vita Club au stade Tata-Raphaël de Kinshasa, va devoir attendre la finale retour, prévue le

1er novembre prochain au stade Mustapha-Tchaker de Blida, pour fêter son sacre final.
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner

• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et

environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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Macaronis à l’aubergine

Ingrédients :
400 g de macaronis
1 aubergine
150 g de fromage
50 g d'olives noires dénoyautées
1 bocal de tomates confites
1 c. à soupe d'ail haché
2 c. à soupe de basilic ciselé
2 c. à soupe d'huile d'olive
Sel, poivre 
Préparation :
Laver et essuyer l'aubergine. La
couper en petits dés. Faire chauffer
l'huile dans une sauteuse. Faire
revenir l'ail et l'aubergine. Ajouter
les tomates reduites  en purée  et les
olives. Saler, poivrer. Laisser mijo-
ter 10 min. Pendant ce temps, faire
cuire les pâtes dans une grande
quantité d'eau salée. Les égoutter.
Les mélanger à la préparation.
Poursuivre la cuisson pendant 3
min. Verser dans un plat de service.
Parsemer de fromage.  Saupoudrer
de basilic.

Chaussons aux abricots

Ingrédients :
Pour la pâte :
200 g de farine 
1 jaune d’œuf
Une pincée de sel
1 c. à soupe de sucre
15 g de levure fraîche
100 ml de lait
30 g de beurre
Pour la farce :
500 g d’abricots bien mûrs
100 g de sucre 
Préparation :
Tiédir le lait et y dissoudre la levure
additionnée d’une pincée de sucre.
Mettre la farine dans un grand plat
en faisant un puits au centre.
Ajouter le sel, le sucre. Faire ramol-
lir le beurre. Verser le mélange lait-
levure au centre et le mélanger pro-
gressivement à la farine. Ajouter le
jaune d’œuf puis le beurre ramolli.
Pétrir 10 min. Faire une boule et la
mettre dans un endroit chaud pour
qu’elle double de volume. Préparer
la farce en dénoyautant les abricots.
Les écraser en ajoutant le sucre.
Partager la pâte en 8 morceaux,
prendre un premier morceau et
l’étaler sur le plan de travail fariné
en un cercle de 16cm de diamètre.
Placer au centre 2 c. à soupe de
farce. Rabattre un bord sur l’autre
pour obtenir un demi-cercle. Quand
tous les chaussons sont faits, les
badigeonner de lait. Cuire 25  min.
à four th7 (180°).

Conserver l’huile de friture :

Après la cuisson, jetez-y un
blanc d'œuf. Il remontera à la
surface et y ramènera toutes les
particules qui brouillent l'huile.

Faire sécher des abricots :

Dénoyautez-les sur une grille,
sur un radiateur ou bien dans
votre four, porte entre-ouverte
et thermostat minimum.
Attendez qu'ils sèchent en veil-
lant, cependant, à ce qu'ils
demeurent souples. 

Dessaler les anchois :

Rincez-les d’abord à l'eau,
puis laissez les tremper 10 mn
dans du vinaigre. 

Réussir un gâteau de riz :

Pour réussir vos gâteaux de
riz,  choisissez le riz rond.
Sucrez le lait avant la cuisson.

Q uand nous achetons
des vêtements, il est
important de les laver

avant de les porter. En effet,
cela est important aussi bien
au niveau de l'hygiène qu'au
niveau de l'aspect, car un
linge neuf a pu être essayé
par plusieurs personnes mais
aussi car il contient divers
produits. Il est amené directe-
ment de l'usine. Voici com-
ment le nettoyer pour qu'il
soit agréable à porter.

Étapes à suivre :
Tout d'abord, remplissez

une bassine d'eau bien
chaude et mettez votre vête-
ment à l'intérieur en y ajou-

tant quelques gouttes de
vinaigre blanc. 

Laissez comme tel
une demi-journée :

Cela permettra d'adoucir
votre vêtementet de le désin-
fecter. 
Maintenant, faites-le à nou-
veau tremper avec quelques
gouttes de savon liquide
(vous pouvez utiliser du
savon de Marseille liquide ou
de la lessive liquide) mais
dans de l'eau froide. 

Une demi-journée pour
enlever l’aspect
rugueux:

Cela permettra de lui enle-

ver son aspect rugueux. 
Mettez-le  ensuite en
machine avec d'autres texti-
les, il ne déteindra pas grâce

aux étapes précédentes. Cela
vous évitera, donc, de faire
tourner une machine juste
pour un vêtement.

Astuces

Cuisine LOOK D’ÉTÉ

Bien porter des vêtements imprimés
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PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI

CONSEILS PRATIQUES

Laver son linge neuf avant de le porter

Une règle d'or en
matière d'imprimé :

Il ne faut pas se risquer à
associer les imprimés entre
eux, c'est-à-dire à mixer, par
exemple, du léopard avec un
tissu à fleurs... Choisissiez un
seul imprimé pour votre tenue
du jour et associez-le à une
couleur unie, par exemple, du
léopard avec du noir, des
motifs ethniques avec du mar-
ron, etc.

Tenir compte de sa
morphologie, de son
âge et de son lieu de
travail : 

Si vous êtes plutôt ronde,
mieux vaut éviter les rayures
horizontales qui grossissent la
silhouette. Il faut aussi pren-
dre en compte son âge, c'est

sûr qu'un legging léopard
passe mieux à 20 ans qu'à 40
ans... Quant à votre lieu de tra-
vail, tout dépend si vous pou-
vez vous permettre quelques
fantaisies ou non. Dans tous
les cas, essayez de jouer les
associations pour calmer le
jeu de certaines pièces très
typées. 

Pour une allure discrète :
L’imprimé devra être dans

des couleurs claires. Fraîche et
féminine, la petite robe se por-
tera avec une grosse ceinture
pour souligner la taille. 

Ne pas trop s’investir :
Les vêtements  imprimés

sont souvent le reflet d'une
tendance qui peut ne pas trop
durer, alors n'investissez pas

trop dans des pièces vraiment
trop "mode", c'est, par exem-
ple, le cas de l'imprimé anima-
lier ou des motifs géométri-
ques à la mode.  Au contraire,
certains imprimés restent des
valeurs sûres comme les rayu-
res qui reviennent toujours à

chaque été ou encore l'écos-
sais, présent à toutes les ren-
trées. 
Attention au total look !

Faites attention à choisir
des coupes actuelles ou à
associer les imprimés avec des
chaussures qui cassent l'image

C’est l’été, les matières se font légères,
délicates… et fleuries. Mais comment porter les
fleurs sans trop jouer les belles des champs ? Le
mot d’ordre, bien entendu, c’est la parcimonie.
Pour ne pas risquer les  fautes de goût et paraître
ridicule, voici quelques conseils…
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Une momie, ayant conservé la
stupéfiante apparence d'un
enfant, effectue des
clignements d’yeux ?
Enregistrer à de nombreuses
reprises, au ralenti, ce
phénomène un peu bizarre
donnerait la chair de poule à
plus d'un. 

E t, il n'a pas manqué de faire
réfléchir les scientifiques depuis
plusieurs années. En effet,

Rosalia Lombardo, décédée en 1920
d'une pneumonie, à l'âge de deux ans,
entrouvrirait ses paupières plusieurs
fois par jour, révélant ainsi deux yeux
bleus, intacts. Rosalia est la plus con-
nue des quelque 8.000 momies
couchées dans les catacombes du cou-
vent des Capucins, à Palerme, en
Sicile. 

Yeux ouverts
Surnommée "Belle au bois dormant",
elle ressemble à une petite fille en
train de faire sa sieste. Blotti sous une
couverture, son visage serein est tou-
jours encadré de boucles blondes
retenues par un ruban, encore présent.
Car, grâce à l'embaumement d'Alfredo
Salafia, embaumeur et taxidermiste
sicilien, Rosalia est l'une des momies
les mieux conservées au monde. En
l'observant, de nombreux visiteurs ont

pu observer le phénomène étrange qui
se produit au niveau de ses yeux. Mais
comment l'expliquer ? Bien que mag-
nifiquement momifiée et avec pra-
tiquement toujours un teint de bébé,
Rosalia n'ouvre et ne ferme pas ses
yeux, toute seule. En fait, elle ne
bouge même pas une paupière ! "Tout
cela n'est qu'une illusion d'optique
produite par la lumière qui filtre à tra-
vers les vitres du côté du cercueil et
qui change au cours de la journée",
explique Dario Piombino-Mascali,
curateur des catacombes capucines,
dans un communiqué. C'est ce qu'il a
remarqué lorsque la momie s'est
légèrement déplacée dans une position
horizontale à l'intérieur de son cer-
cueil de verre, sans humidité. Les
yeux de Rosalia sont ainsi devenus
plus visibles. "Ils ne sont pas com-
plètement fermés, et d'ailleurs, ils ne

l'ont jamais été", précise-t-il, repris
par Discovery News. 

Formule secrète
L'anthropologue avait déjà découvert
une partie du secret de Rosalia en
2009, lorsqu'il a réussi à déterminer la
mystérieuse formule chimique utilisée
pour son incroyable préservation.
Alors que la plupart des momies
enterrées dans les catacombes ont été
traitées par des moines et ont été
desséchées par l'air très sec, Rosalia,
elle, a été momifiée artificiellement.
Effondrés face à la mort de leur
enfant, les parents de Rosalia ont fait
appel à Alfredo Salafia, un
embaumeur sicilien renommé.
Malheureusement, décédé en 1933,
Alfredo Salafia a emporté le secret de
sa formule de préservation de la
momie dans la tombe. En 2009, toute-

fois, Dario Piombino-Mascali est par-
venu à mettre la main sur un manu-
scrit listant les ingrédients utilisés sur
Rosalia : "Une dose de glycérine, une
dose de formol saturé avec du sulfate
et du chlorure de zinc et une dose d'al-
cool saturé d'acide salicylique". Le
traitement était ensuite assez simple :
un seul point d'injection sans aucun
drainage, ni traitement des cavités. Et
la recette a fonctionné à la perfection !
Le formol a éliminé les bactéries, la
glycérine a empêché le dessèchement
du corps, l'acide salicylique a tué les
champignons alors que les sels de zinc
ont pétrifié le corps. Par conséquent,
Rosalia n'est pas une poupée en cire,
comme certains le pensaient, mais
bien une véritable petite fille, avec
tous ses organes et son cerveau. 
Afin de continuer à préserver le corps,
celui-ci a été installé dans un tout nou-
veau cercueil de verre. "Il a été
conçu afin de bloquer l'entrée de
toutes les bactéries et champignons.
Et, grâce à un film spécial recouvrant
le verre, il protége également le corps
des effets de la lumière", détaille le
curateur. Les touristes devront donc
dire adieu à la petite momie qui ouvre
et ferme les yeux. Dario Piombino-
Mascali espère ainsi qu'ils cesseront
de photographier le phénomène inex-
istant et arrêteront "d'inventer des his-
toires totalement infondées à propos
de cette momie".
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L’encyclopédie

Le mystère de la momie qui ouvre
les yeux enfin élucidé 

D E S  I N V E N T I O N S

P einte en 1901 des mains de
l’artiste espagnol Pablo Picasso,
La chambre bleue porte un mys-

térieux secret depuis sa création. Ce
sont des conservateurs d’art de la
Phillips Collection, située à
Washington aux États-Unis, qui ont
percé le mystère de cette œuvre
majeure de la période bleue de Picasso.
En utilisant les dernières techniques
d’imagerie infrarouge, ils ont décou-
vert le portrait d’un homme caché sous
la toile que tout le monde connait. Un
homme que personne n’a encore iden-
tifié. Depuis plusieurs années, les
experts soupçonnaient l’existence
d’une telle dissimulation. En 1954, un
restaurateur d’art avait remarqué que
certains coups de pinceaux ne corre-
spondaient pas à la composition du
tableau. Mais ce n’est qu’en 1990 que

les restaurateurs de la National Gallery
of Art à Washington ont décelé une
scène floue derrière la peinture de La
chambre bleue grâce à une image
obtenue par rayons X. 

Imagerie infrarouge
En 2008, les experts ont photographié
la toile avec une caméra d’imagerie
infrarouge. C’est à ce moment là qu’ils
ont découvert le portrait d’un grand
homme barbu portant un nœud papil-
lon. Dans les photographies
infrarouges, on peut apercevoir
l’homme reposant sa tête sur une main
avec un air réfléchi et concentré. "La
technologie infrarouge existait (dans
les années 1990), mais elle a vraiment
bien progressé au cours des 10 années
qui ont suivi", a déclaré Patricia

Favero, une restauratrice de la Phillips
Collection reprise par LiveScience.
Mais la découverte a été aidée par le
pigment "bleu de Prusse" utilisé pour
peindre la toile. En effet, ce pigment
est relativement transparent aux
longueurs d’ondes infrarouge et a per-
mis aux restaurateurs de "filtrer" le pig-
ment pour voir ce qui se cachait en
dessous. Un personnage mystérieux
Pablo Picasso avait peint La chambre
bleue horizontalement, le portrait dis-
simulé a quant à lui été peint verticale-
ment. Près de 300 photos ont été néces-
saires pour reconstituer parfaitement le
portrait. Toutefois, l’identité de
l’homme au nœud de papillon reste un
mystère. Plusieurs possibilités ont
d’ores et déjà été écartées, il ne s’agit
pas d’un autoportrait ni de la représen-
tation d’un marchant d’art qui apparait

dans une autre toile de Picasso. Mais
pourquoi avoir dissimulé un tel dessin
? Les experts pensent que l’artiste-
peintre a tout simplement réutilisé la
toile. "Quand Picasso avait une idée, il
fallait qu’il l’applique le plus rapide-
ment possible", a expliqué Susan
Franck, une conservatrice de la Phillips
Collection. Mais il ne faut pas oublier
que le peintre était pauvre et que les
toiles coûtaient cher, rappelle Susan.
Toutefois, ce n’est pas la première fois
que les experts ont décelé des dessins
cachés dans les toiles du maître
cubiste. La Vie et La Repasseuse font
partie de ces œuvres mystérieuses. De
plus, ce n’est que très récemment que
le portrait caché de La chambre bleue
a été authentifié comme étant réelle-
ment de la main de Picasso. 

Lunettes de soleil
Inventeur : James Ayscough Date : 1752 Lieu : Angleterre

James Ayscough, en inventant ses lunettes, ne pensait pas protéger des
rayons U.V., mais était persuadé que la lumière bleue ou verte pouvait corriger
certains troubles de la vision. C'est donc un peu par hasard qu'il inventa les
premières lunettes de soleil.

Un mystérieux portrait découvert sous un tableau de Picasso
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En 2050, la Terre comptera dix milliards d'hu-
mains, et la population augmente trois fois plus
vite que la production agricole. Des remèdes sont
proposés à diverses échelles. Pourtant, la solution
évidente consisterait à répartir rationnellement la
production : si les ressources actuelles étaient
gérées au mieux, aucun enfant ne devrait mourir
ni de faim ni de soif. Une hypothèse que Claus
Kleber, journaliste, s'attache à démontrer point
par point. Pourquoi les ressources alimentaires
abondantes n'atteignent-elles jamais certaines
populations ? Comment empêcher que les matiè-
res premières et l'eau potable ne deviennent la
cible des spéculateurs ou des enjeux de pouvoir ?

22h55

COUPE DE LA LIGUE TOU-
LOUSE/BORDEAUX

Remportée l'an passé par le Paris Saint-Germain, la
Coupe de la Ligue n'a jamais souri aux Toulousains,
alors que les Girondins ont déjà soulevé ce trophée à
trois reprises. Et cette année encore, les pronostics sont
en faveurs des Bordelais, comme en témoigne leur très
bon début de saison en championnat. Les hommes de
Willy Sagnol pointaient ainsi à la seconde place du
classement à la 9e journée, largement devant les
Toulousains. L'expérience de ce genre de rencontre est
également légèrement en faveur des Girondins, avec des
joueurs comme Marc Planus ou Jaroslav Plasil. Avis
aux Toulousains donc, de faire le nécessaire pour
déjouer les pronostics

20h45

M6 FÊTE LES 30 ANS DU TOP 50
2E PARTIE

«Ève lève-toi», «Nuit de folie», «Alors, regarde», La
Tribu de Dana»... autant de titres qui ont rythmé les
dernières décennies. De Céline Dion à Stromae en pas-
sant par Mylène Farmer, Patrick Bruel ou Jean-Jacques
Goldman, le Top 50 a ainsi bercé le quotidien de plu-
sieurs générations de Français. Pour fêter les 30 ans de
cette émission mythique, des présentateurs de la chaîne
dévoilent, sur la scène du Palais du Sports de Paris et
en public, le classement des cinquante titres qui se sont
le mieux vendus depuis sa création, en compagnie d'une
cinquantaine de chanteurs qui interprèteront leurs plus
grands succès ou reprendront les tubes qui ont marqué
le Top 50

20h50

MENTALIST LA CHASSE
AUX ESPIONS

Charles Whitaker, un concepteur de cartes,
arrive en titubant en caleçon sur son lieu de tra-
vail et s'effondre. Il semble s'être drogué et avoir
fait une overdose. L'équipe du FBI, dont font
maintenant partie Lisbon et Jane, est mise sur
l'affaire car la société dans laquelle travaillait la
victime est sous contrat avec le Pentagone. Jane
trouve un journal avec un message codé dans
l'appartement de Whitaker et il pense que ce der-
nier avait intercepté une transaction entre une
taupe de sa société et un espion. Dans le même
temps, Osvaldo Ardiles, ancien substitut du pro-
cureur de Sacramento reconverti dans le privé,
prend contact avec Lisbon

20h50

CEUX DE 14 ALLONS
ENFANTS

En 1914, Maurice Genevoix est un jeune norma-
lien, brillant et séduisant, qui n'a pas 24 ans. Le
1er août 1914, la mobilisation le jette, avec toute
sa génération, dans la guerre. Le 2 août, il rejoint
le 106e régiment d'infanterie comme sous-lieute-
nant. Ces jeunes soldats vont participer à la
bataille de la Marne, marcher sur Verdun et défen-
dre le piton des Éparges, une colline meurtrière où
les combats se font au corps à corps, à la grenade
et sous le feu des obus. Genevoix vit le quotidien
du fantassin. Les Allemands sont tout proches.
Des soldats français terrorisés se replient dans le
désordre. Le lieutenant Genevoix tente alors de
rassembler ses hommes pour donner l'assaut

20h45

UN JOUR, UNE HISTOIRE
SIMONE VEIL, L'INSTINCT

DE VIE

Simone Jacob n'a que 16 ans en 1944 lorsqu'elle
est interpellée à Nice par la Gestapo. Quelques
jours plus tard, elle prendra la direction
d'Auschwitz. Simone Veil est une survivante.
Longtemps restée discrète sur son passé, c'est
l'histoire politique et le devoir de mémoire qui
vont faire d'elle une icône. Elle sera la ministre
qui fera adopter la loi sur l'IVG et la première
présidente du Parlement européen. Aujourd'hui
encore, elle reste l'une des personnalités préfé-
rées des Français. À l'approche du 40e anniver-
saire de la loi sur l'IVG, le magazine lui consacre
un documentaire retraçant son parcours à travers
les lieux qui ont marqué sa vie

22h55

L'OPÉRATION CORNED-BEEF 

Le capitaine Boulier de la DGSE, dit le Squale, est
rapatrié en France pour une mission délicate : arrêter
un certain Burger qui commandite un trafic d'armes et
de drogue international, depuis le consulat d'Autriche,
et démasquer un traître qui sévit à l'Élysée. Pour
espionner le consulat, Boulier place un micro dans la
bague de la secrétaire de Burger, Marie-Laurence
Granianski. Et pour l'empêcher de partir en vacances
avec son mari, Jean-Jacques, une fort ravissante
espionne est chargée de séduire l'époux. Mais Boulier
ne tarde pas à découvrir que cet agent très spécial n'est
autre que sa fiancée, prénommée Isabelle

22h30

LES 4 FANTASTIQUES ET LE
SURFER D'ARGENT 

À la suite d'une mutation de leur code génétique,
les quatre scientifiques Reed, Sue, Johnny et Ben
ont acquis des pouvoirs surnaturels dont ils se
servent désormais pour former une alliance de
justiciers. Au moment où le quatuor s'apprête à
célébrer le mariage de Reed et Sue à New York,
des catastrophes mystérieuses se produisent à
travers le monde, provoquées par un visiteur de
l'espace ayant l'apparence d'un Surfer argenté.
Les quatre Fantastiques parviennent à le captu-
rer grâce à la collaboration inattendue de leur
ennemi juré, le docteur Doom. Mais ils décou-
vrent vite qu'une entité extraterrestre encore plus
destructrice menace la planète

20h45
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TF1 lui rend
hommage

TF1 a programmé une
soirée en hommage à
Grégory Lemarchal

décédé de
mucoviscidose et

lauréat de la 4e édition
de Star Academy.

Grégory Lemarchal

elle veut juste
s’amuser !
Rihanna ne tient
pas à être
amoureuse, la
chanteuse de 26
ans souhaite avant
tout s’amuser. Le
ton est ainsi
donné...

Rihanna

Sheryfa Luna
en concert en Algérie le 1er

juillet !

Sheryfa Luna devait se produire  le 30
juin en Algérie, mais football oblige, il a
été décidé de décaler le concert, qui se

tiendra sous le chapiteau de l’hôtel
Hilton le 1er juillet. 


